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POUR AFFRONTER L’ARGENTINE, IL DEVRA CHOISIR 

L’APPROCHE ADÉQUATE 

Ça doit cogiter dans  
la tête de Petkovic 

Demain, dans la nuit 
(02h00), l’Algérie va faire 
son entrée en Coupe du 
Monde 2026. Les Verts 
auront un sérieux client 
puisqu’ils seront opposés 
à l’Argentine qui n’est 
autre que le champion en 
titre de l'épreuve 
planétaire. Pour cette 
rencontre, Vladimir 
Petkovic devra opter pour 
la stratégie adéquate. Le 
sélectionneur aura à 
trancher entre faire le jeu 
ou tenter de gérer les 
salves du Tango. 
 
 
 

L e dilemme sera là pour 
les Verts face à l’Albice-
leste. Prendre le jeu à 
son compte ou essayer 

d’absorber les vagues offensives 
qui s’annoncent fortes de la part 
des Argentins avec leur potentiel 
offensif qui reste très redoutable 
et une finition assez aiguë compte 
tenu des joueurs qu’il y a devant. 
On nommera Alvarez, Martinez et 
Messi pour ne citer que ceux-là. 
 

4 clean sheets  
de suite mais… 

Seulement, il y a deux problèmes 
qui se posent pour l’approche dé-
fensive du match. Tout d’abord, le 

schéma avec lequel s’articuleront 
les Fennecs. La tendance serait 
pour une défense à 5 avec 3 
axiaux et deux pistons. A partir de 
là, il faudra décider si, oui ou non, 
Ramy Bensebaïni, élément impor-
tant dans le cœur de la défense, est 
à aligner avec une cheville droite 
à priori fragile même s’il s’en-
traîne. A moins de 48 heures de la 
partie, les idées de Petkovic peu-

vent être très confuses sachant la 
capacité de son équipe à faire le 
dos rond comme c’était le cas 
contre l’Uruguay et les Pays-Bas 
mais aussi la présence d’un poten-
tiel offensif assez intéressant qui 
pourrait permettre de placer la 
dragée haute aux camarades de 
Lionel Messi. Certes, l’Algérie 
reste sur 4 clean sheets de suite. 
N’empêche, on a pu constater que 

le bloc-équipe reste fébrile face à 
des adversaires qui trouvent vite 
la profondeur et qui ont une cer-
taine précision à jouer dans les 
bons espaces. Quand il y a un 
Messi devant, la moindre brèche 
devient un boulevard à cause de sa 
patte gauche qui n’est pas à pré-
senter tant elle a fait des ravages 
aux meilleurs clubs et sélections 
du monde. 
 

Le scénario du Nigeria 
dans l’esprit 

Pour cette partie, il faudra avoir le 
dispositif le moins poreux possi-
ble. L’idée est d'avoir un milieu 
assez dense et une arrière-garde à 
cinq défenseurs. C’est sur cette 
base que le plan devrait être bâti 
en connaissance des forces et fai-
blesses d’El-Khadra. Après, il ne 
faudra pas jouer trop bas comme 
c’était le cas contre le Nigeria. Les 
camarades de Farès Chaïbi 
n’avaient jamais pu reprendre 
l’ascendant face aux « Super Ea-
gles » s’inclinant 2 buts à 0 et sans 
tenter le moindre tir durant toute 
la partie pour se faire éliminer en 
quart de finale de la CAN 2025. 
Le manque d’ambition dans cette 
explication avait fini par plomber 
les Guerriers du Désert qui 
avaient montré un visage pâle par 
rapport à celui affiché face à la 
RD Congo en 1/8 pourtant mon-
dialiste. Potentiellement, Petkovic 
dispose de joueurs de qualité pour 
trouver le bon équilibre entre le 
défensif et l’offensif. Il lui reste 
maintenant à assembler un onze 
cohérent et conquérant.       M. T.

L a vitesse est toujours là. L’explosivité aussi. Mais 
quelque chose s’est grippé chez Mohamed Amine 
Amoura. Longtemps considéré comme l’une des armes 

offensives les plus redoutables des Verts, l’attaquant de Wolfs-
burg traverse une zone de turbulences qui semble ne plus le 
quitter. Sa saison en club, particulièrement contrastée, a 
laissé des traces. Et celles-ci sont désormais visibles 
sous le maillot national. 
Face à ce constat, Salah Assad refuse toutefois de 
céder au pessimisme. L’ancienne gloire des Verts, 
qui a régné en maître sur le couloir gauche de 
la sélection dans les années 1980, demeure 
convaincu que l’international algérien pos-
sède toutes les ressources pour rebondir. 
Sur le plateau d’une émission consacrée 
au Mondial sur la chaîne El Bilad, 
Assad a analysé la situation 
d’Amoura et identifié deux facteurs 
majeurs expliquant sa baisse de 
rendement chez les Verts. Le pre-
mier est psychologique. Selon 
lui, les difficultés rencontrées à 
Wolfsburg ont progressivement 
affecté la confiance du joueur. 
Match après match, les frustrations 
se sont accumulées, altérant sa luci-
dité et sa sérénité dans les moments 
décisifs. 
 

Il force trop les choses 

« On le voit parfois tenter sa chance alors qu’une passe 
semblait être la meilleure option », observe en substance 
l’ancien international. Une attitude qui traduit davantage 
un besoin de se rassurer qu’un manque de vision du jeu. 

À la recherche du geste qui pourrait enfin le re-
lancer, Amoura paraît parfois forcer son des-

tin. Sans succès jusqu’ici. Le second 
élément concerne son utilisation sur le 
terrain. Pour Assad, le natif de Jijel se-

rait plus dangereux dans l’axe ou sur 
le flanc droit, où ses qualités de per-
cussion pourraient davantage s’ex-
primer. Une réflexion intéressante, 
même si la concurrence à droite, 
avec Riyad Mahrez et Anis Hadj 
Moussa, réduit considérablement les 
marges de manœuvre de Vladimir 
Petkovic. 
Reste que le salut passera avant tout 
par le principal intéressé. Car malgré 
cette période de doute, Amoura garde 
ses principales qualités. Sa pointe de 

vitesse continue de faire des diffé-
rences, tout comme son pressing 
incessant qui perturbe les défenses 
adverses. Les jambes répondent. Il 
manque seulement ce déclic, ce but 

ou cette passe décisive capable de réen-
clencher la machine. 

In lagazettedufennec.com 

Il est donné comme 
l’alternative d’Al-Naimat et 

le binôme d’Al Taâmari 

Olwan, l’autre 
menace de la 

Jordanie 

Sur le papier, la Jordanie, tirée 
du chapeau 4, est la sélection la 

moins forte dans le groupe “J” 
qui compte l’Argentine, 

l’Autriche et… l’Algérie. Le 
forfait de Yazan Al-Naimat, 

buteur attitré d’Al-Nashama, 
affaiblit – un peu plus – les 

rangs de Jamal Sellami qui doit 
composer sans son atout 

offensif majeur. Toutefois, cette 
défection donne l’opportunité à 

un certain Ali Olwan (26 ans) qui 
semble déterminé à briller lors 

du tournoi et faire oublier 
l’absence de son coéquipier. 

Les Fennecs sont avertis. 
Lors de la Coupe arabe FIFA 
2025 jouée l’hiver dernier au 

Qatar, il avait remporté le 
Soulier d’Or de la compétition 
grâce à ses 6 réalisations qui 

ont contribué dans le parcours 
des Jordaniens finalistes et 
battus par le Maroc lors de 

l’explication ultime. 
 

Olwan en rodage après 
son retour de blessure 

Olwan était notamment buteur 
en quart et en finale. Aussi, son 
doublé face aux Lions de l’Atlas 

avait permis aux siens 
d’accrocher les prolongations 

avant de s’incliner. Après la 
compétition arabe, le 

pensionnaire d’Al Sailiya SC 
(Qatar Stars League) où Adam 
Ounas l’avait côtoyé, compte 

bien briller à un niveau 
nettement plus élevé. D’autant 

plus qu’il était le meilleur buteur 
de la sélection dans la 

campagne de qualification pour 
le Mondial 2026 avec 9 pions 

devant Al-Naimat (8 
réalisations). Il est évident 
qu’Olwan (59 sélections/27 

buts), muet lors des amicaux 
face à la Suisse et la Colombie 

après avoir fait mouche à 8 
reprises sur ses 8 dernières 

capes avant de se blesser, sera 
à surveiller tout autant que 

Mousa Al Taâmari (Stade 
Rennais FC) qui reste le maître à 

jouer de la sélection asiatique. 
Cette dernière amorcera son 

aventure face à l’Autriche le 17 
juin prochain (21h00 américaine) 

avant de croiser le fer avec 
l’Algérie puis l’Argentine le 22 et 
le 27 du mois en cours dans cet 

ordre. 
M. T. 

Assad propose une solution  
                   pour              Amoura



Amine Gouiri  
ALGÉRIE 

Après une 
excel lente 
saison à 
l'Olympique 
de Mar-
s e i l l e , 
A m i n e 
G o u i r i 
aborde la 
Coupe du 
M o n d e 
comme l'un 
des atouts 
o f f e n s i f s 

majeurs de l'Algérie. L'attaquant a 
disputé 28 matchs, inscrit 11 buts 
et délivré 5 passes décisives, des 
statistiques qui témoignent de son 
efficacité devant le but et de sa 
créativité. L'Algérie revient dans la 
compétition avec une confiance re-
nouvelée sous la houlette de Vladi-
mir Petkovic, et le rôle de Gouiri 
pourrait être déterminant pour le 
parcours des Fennecs. Il apporte 
intelligence dans le jeu, rapidité de 
décision et la capacité de transfor-

mer les occasions en moments dé-
cisifs. Pour l'Algérie, notamment 
lors des matchs difficiles, Gouiri 
pourrait être le joueur capable d'in-
suffler l'inspiration à l'attaque. 

 
Ryan Mendes  

R y a n 
Mendes ar-
rive en 
Coupe du 
Monde avec 
bien plus 
que sa 
forme ac-
tuelle : il est 
p o r t e u r 
d 'histoire. 

Le Cap-Vert participe à la compé-
tition pour la première fois, et 
Mendes incarne le symbole de leur 
parcours footballistique. L'atta-
quant d'Igdir FK a disputé 29 
matchs cette saison, inscrivant cinq 
buts et délivrant deux passes déci-
sives. Mais son importance dé-
passe largement les statistiques de 
son club. Il est le joueur le plus 
capé du Cap-Vert avec 98 sélec-
tions et le meilleur buteur de son 
histoire avec 22 buts. À 36 ans, son 
expérience, son leadership et son 
attachement émotionnel à l'équipe 
nationale seront essentiels. Pour le 
Cap-Vert, Mendes représente la 
confiance, l'identité et la récom-
pense de plusieurs années de pro-
grès. 
 

Yan Diomandé 
Yan Diomande 
arrive à la 
Coupe du 
Monde comme 
l'un des jeunes 
attaquants afri-
cains les plus 
p romet t eu r s . 
L ' a t t a q u a n t 

ivoirien a réalisé une saison im-
pressionnante avec le RB Leipzig, 
inscrivant 13 buts et délivrant 10 
passes décisives en 36 matchs. Ces 
statistiques soulignent sa capacité 
à la fois à conclure et à créer des 
occasions, faisant de lui une me-
nace constante dans le dernier tiers 
du terrain. La Côte d'Ivoire pos-
sède déjà un effectif offensif 
fourni, mais la vitesse, les courses 
percutantes et la confiance de Dio-
mande pourraient leur apporter un 
atout supplémentaire. Après avoir 
remporté la Coupe d'Afrique des 
Nations à domicile en 2024, les 
Éléphants auront à cœur de briller 
sur la scène internationale. Dio-
mande pourrait être un élément clé 
de cette nouvelle étape. 

 

Cédric Bakambu 

 
Cédric Ba-
kambu apporte 
à la RD Congo 
son expérience, 
sa mobilité et 
un instinct de 
buteur indénia-
ble pour la 

Coupe du Monde. L'attaquant du 
Real Betis a disputé 27 matchs 
cette saison, inscrivant quatre buts 
et délivrant trois passes décisives. 
Ses statistiques ne sont peut-être 
pas les plus impressionnantes 
parmi les stars africaines, mais sa 
valeur réside dans son intelligence, 
son placement et sa capacité à 
mener l'attaque. La RD Congo fait 
son retour en Coupe du Monde 
après une longue absence et aura 
besoin de joueurs capables de gérer 
les grands rendez-vous. L'expé-
rience de Bakambu en Europe et en 
compétitions internationales fait de 
lui un atout majeur. Son leadership 
pourrait s'avérer tout aussi impor-
tant que ses buts. 
 

Mohamed Salah 
M o h a m e d 
Salah de-
meure la fi-
g u r e 
emblématique 
du football 
égyptien et 
l'un des 
joueurs afri-
cains les plus 
connus. L'atta-
quant de Li-
v e r p o o l 
aborde la 

Coupe du Monde après 41 matchs, 
12 buts et 10 passes décisives. 
Même si ses statistiques pourraient 
être en deçà de ses plus belles an-
nées, l'influence de Salah reste im-
mense. Il est le leader, le point 
d'ancrage et le principal atout of-
fensif de l'Égypte. Les défenseurs 
continuent d'organiser leur jeu au-
tour de lui. Pour que l'Égypte 
marque les esprits, Salah doit être 
décisif dans les moments cruciaux. 
Cette Coupe du Monde revêtira 
également une importance person-
nelle, car il aspire à laisser une em-
preinte encore plus forte sur le 
tournoi. 
 

Antoine Semenyo 
Antoine Se-
menyo ar-
rive à la 
Coupe du 
M o n d e 
après une 
saison re-
marquable 
avec Man-
chester City 
: 48 matchs 
joués, 21 
buts et 4 
passes déci-

sives. Pour le Ghana, ces statis-
tiques font de lui l'un des joueurs 
offensifs les plus importants de 
l'équipe. Les Black Stars auront be-
soin de vitesse, de puissance et 
d'efficacité dans le dernier tiers du 
terrain, et Semenyo possède ces 
trois qualités. Sa capacité à étirer 
les défenses, à presser agressive-
ment et à concrétiser les occasions 
pourrait faire du Ghana une arme 
redoutable contre n'importe quel 
adversaire. Le Ghana a un riche 
passé en Coupe du Monde, mais 
les attentes sont à nouveau élevées. 
La forme actuelle de Semenyo 
donne aux supporters de bonnes 
raisons d'espérer que l'attaque sera 
à la hauteur. 

Achraf Hakimi 
Achraf Ha-
kimi aborde 
la Coupe du 
M o n d e 
comme l'un 
des joueurs 
africains les 
plus titrés et 
complets du 
t o u r n o i . 
L'arrière la-
téral du 

Paris Saint-Germain a disputé 32 
matchs cette saison, inscrivant trois 
buts et délivrant neuf passes déci-
sives, tout en remportant la Ligue 
1 et la Ligue des Champions. Le 
parcours historique du Maroc 
jusqu'en demi-finale en 2022 repo-
sait sur la discipline, le courage et 
la solidité défensive, et Hakimi de-
meure un élément central de cette 
identité. Il n'est pas seulement un 
défenseur, mais aussi un atout of-
fensif majeur. Sa vitesse, ses cen-
tres, ses appels défensifs et son 
expérience des grands rendez-vous 
font de lui un joueur indispensable. 
Pour le Maroc, Hakimi incarne 
l'excellence et la fierté continen-
tale. 
 

Sadio Mané 
S a d i o 
Mané de-
meure l'in-
carnation 
des ambi-
tions du 
Sénégal et 
l'un des 
plus grands 
j o u e u r s 
a f r i c a i n s 
de l'ère 
moderne. 
L'attaquant 
d'Al Nassr 
a disputé 

34 matchs cette saison, inscrivant 
14 buts et délivrant 9 passes déci-
sives, contribuant ainsi à la quali-
fication du Sénégal pour la finale 
de la Coupe d'Afrique des Nations. 
Élu meilleur joueur de la CAN, il a 
également remporté le champion-
nat saoudien, confirmant son statut 
de joueur décisif. Mané apporte 
son expérience, son leadership et 
sa capacité à influencer les grands 
rendez-vous. Le Sénégal possède 
un effectif suffisamment riche pour 
inquiéter n'importe quelle équipe, 
mais la présence de Mané lui 
confère un avantage particulier. Si 
les Lions de la Teranga veulent 
aller loin, il sera au cœur de leurs 
espoirs. 
 

Ronwen Williams 
Ronwen Wil-
liams apporte 
leadership, au-
torité et sérénité 
à la défense 
sud-africaine. 
Le gardien des 
Mamelodi Sun-
downs a disputé 
45 matchs cette 
saison, réalisant 
20 clean sheets 
et remportant la 

Ligue des champions de la CAF. 
Ces statistiques soulignent pour-
quoi il est l'un des gardiens les plus 
respectés du continent. Le retour 
des Bafana Bafana en Coupe du 
monde est un moment crucial, et 
Williams sera un élément clé de 
leurs chances de rivaliser avec les 
meilleures équipes. Son efficacité 
sur les tirs au but, son calme et sa 
réputation d'arrêtateur de penalties 
font de lui un atout majeur. 
L'Afrique du Sud aura besoin de 
discipline défensive, et Williams 
apporte à la fois confiance et auto-
rité depuis l'arrière. 
 

Hannibal Mejbri 
H a n n i b a l 
Mejbri ap-
porte à la 
T u n i s i e 
é n e r g i e , 
agressivité 
et qualité 
t e c h n i q u e 
au milieu de 
terrain. Le 
joueur de 
Burnley a 
disputé 30 
matchs cette 
saison, ins-
crivant un 

but et délivrant quatre passes déci-
sives. Son rôle ne se résume pas 
aux buts et aux passes, mais repose 
également sur son intensité, sa ca-
pacité à faire progresser le ballon 
et à perturber les adversaires. La 
Tunisie a souvent bâti ses cam-
pagnes en Coupe du Monde sur 
l'organisation et la discipline, et 
Hannibal incarne parfaitement 
cette mentalité combative. Il peut 
presser, porter le ballon et apporter 
sa personnalité au milieu de ter-
rain. Pour une équipe tunisienne 
qui cherche à marquer les esprits 
sur la scène internationale, la ma-
turité et la prise de décision d'Han-
nibal pourraient s'avérer cruciales 
dans les matchs serrés.
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Les 10 stars africaines  
à suivre lors du Mondial 

L'Afrique aborde la Coupe du 
Monde de la FIFA 2026 avec 

la plus grande 
représentation de son 

histoire, avec 10 pays du 
continent en lice sur la 
scène mondiale. Cette 

présence accrue signifie que 
le continent ne sera pas 
seulement jugé sur sa 

participation, mais aussi sur 
le parcours de ses équipes. 
Le parcours historique du 

Maroc jusqu'en demi-finale 
au Qatar en 2022 a changé 
la donne dans le football 
africain, prouvant qu'une 

équipe du continent pouvait 
aller loin dans la 

compétition. L’Algérie, le 
Cap-Vert, la Côte d’Ivoire, la 
République démocratique du 
Congo, l’Égypte, le Ghana, le 
Maroc, le Sénégal, l’Afrique 
du Sud et la Tunisie arrivent 

désormais avec des 
ambitions différentes, mais 

avec la même attente 
continentale. Chaque équipe 

compte un joueur dont la 
forme, l'expérience ou le 

leadership pourraient 
déterminer le succès de son 

équipe. 
Voici 10 joueurs africains 
qui devraient assumer des 
responsabilités majeures 

lors de la Coupe du monde 
2026.

La plus grande 
chance de 

l'Afrique à ce 
jour 

La Coupe du monde 2026 
offre à l'Afrique plus de repré-

sentants que jamais aupara-
vant, mais le défi consiste 

désormais à transformer ces 
chiffres en résultats. 

Le continent a produit de 
grands joueurs et des mo-

ments mémorables lors de ce 
tournoi, mais seul le Maroc a 
atteint les demi-finales. Avec 
10 équipes en lice, l'Afrique 

dispose d'une plus grande visi-
bilité et de meilleures chances 
de réaliser un nouveau par-

cours historique. La pression 
reposera sur les équipes, les 
entraîneurs et les effectifs, 

mais un coup de génie indivi-
duel peut encore faire basculer 

un tournoi. Gouiri, Mendes, 
Diomande, Bakambu, Salah, 

Semenyo, Hakimi, Mané, Wil-
liams et Hannibal portent tous 
une responsabilité différente. 
Ensemble, ils reflètent la pro-
fondeur, la diversité et l'ambi-

tion du football africain en 
2026.
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L’Autriche peut 
déjà voir loin 
Drôle de timing. Alors que 

l’Autriche doit patienter 
jusque dans la nuit de mardi à 
mercredi pour faire son entrée 

dans cette Coupe du monde 
face à la Jordanie, Das Team 

trouve à s’occuper. La 
fédération autrichienne a en 

effet annoncé la prolongation 
du sélectionneur Ralf 

Rangnick jusqu’en 2028. Une 
annonce qui a de quoi étonner 

par sa temporalité, quelques 
jours à peine avant le début 

du tournoi. 
L’ancien boss de Hoffenheim 

ou Leipzig notamment est à la 
tête de la sélection depuis 
désormais quatre ans. Il a 

guidé l’équipe jusqu’en 
huitièmes de finale de l’Euro 

2024 pour une élimination 
face à la Turquie (1-2) pour 

son seul tournoi majeur 
jusqu’à présent. 

 

Alerte tornade 
pour les Three 

Lions à Kansas 
City 

Ça souffle fort sur le camp 
d’entraînement des Anglais de 

Thomas Tuchel. 
Comme le rapporte The 

Athletic, les Three Lions ont 
reçu l’ordre de se mettre à 

l’abri ce samedi soir à cause 
d’une alerte ouragan. Vers 
20h30, les membres de la 

sélection ont reçu une alerte 
sur leurs téléphones 

respectifs leur indiquant « de 
se réfugier dans un lieu sûr, 

loin des fenêtres », par 
crainte de rafales de vent 
pouvant avoisiner les 130 

km/h. L’alerte s’est renforcée 
au fil de la soirée avant 

finalement d’être levée pour 
Kansas, où réside la sélection 
anglaise, la tornade ayant été 

signalée plus tard dans le 
Missouri mais finalement 

suffisamment loin de leur lieu 
de résidence. Malgré quelques 

coupures d’électricité, 
l’Angleterre va maintenir son 

entraînement de veille de 
match ce dimanche au Swope 

Soccer Village dimanche, 
avant son entrée dans la 

compétition prévue contre la 
Croatie, ce mardi, à Dallas 

dans le groupe L. 

Kevin de Bruyne :  
« Ravi de retrouver Mo Salah » 

M
algré sa blessure, le 
milieu de terrain a 
néanmoins retenu 
de précieux ensei-

gnements de la saison passée.Tout 
est quasiment prêt pour l’entrée en 
lice de la Belgique dans cette 
Coupe du Monde de la FIFA 2026. 
Le camp d’entraînement des Dia-
bles Rouges, situé à Renton et ha-
bituel centre sportif des Seattle 
Sounders, arbore une inscription 
qui domine l’entrée sur le terrain 
d’entraînement principal : « 
L’union fait la force ». Depuis son 
arrivée, Rudi Garcia met l’accent 
sur la dimension mentale de cette 
sélection, en plaçant le groupe au 
centre de son projet. 
Néanmoins, Kevin De Bruyne 
reste incontestablement la star de 
la Belgique. Grâce à l’expérience 
accumulée au fil des années, il 
pourrait bien être le joueur le plus 
important des Diables Rouges. "Je 
pense être à un moment dans ma 
carrière où je prends davantage de 
plaisir avec la sélection", a re-
connu le meneur de jeu lors d’une 
conférence de presse organisée 
avant l’entraînement du jour. 
« Plus jeune, on ne pense qu’à 
jouer au football sans se soucier de 
ce qui se passe hors des terrains, 
mais aujourd’hui je pense mieux 
comprendre ce que représente le 
fait de défendre son pays pour la 
quatrième fois en Coupe du 
monde. C’est un honneur d’être 
encore là après avoir joué environ 
16 ans en sélection. Cela signifie 
que j’ai dû faire quelque chose de 
bien », a déclaré De Bruyne, affi-

chant un sourire et une sérénité 
inédits chez les joueurs belges, 
souvent considérés comme des 
prétendants au titre mondial lors 
des éditions précédentes. 
Il y a moins de pression sur la sé-
lection belge pour cette compéti-
tion, alors qu’elle affrontera 
l’Égypte pour son premier match, 
le lundi 15 juin à Seattle. Kevin est 
également revenu dessus en confé-
rence de presse : « J’ai vu beau-
coup de positif au cours de ces 
premières semaines. Les deux 
matches amicaux se sont bien pas-
sés, et nous espérons aussi gagner 
contre l’Égypte. Pour l’instant, les 
sensations sont positives. Le pre-
mier match est toujours compliqué 
et cette rencontre contre l’Égypte 
le sera à coup sûr. » 
 

« Un vieil ami  
et adversaire de longue 

date » 
Pour démarrer la compétition, 
Kevin de Bruyne retrouvera un 
vieil ami et adversaire de longue 
date : « Je suis ravi de retrouver 
Mo Salah, je le connais très bien. 
Je l’ai affronté pendant dix ans, 
nos enfants fréquentaient la même 
école et on se voyait souvent. C’est 
un super gars et ce sera un plaisir 
de rejouer contre lui, comme au 
bon vieux temps ! » Le milieu de 
terrain belge a confié se sentir bien 
et s’être préparé au mieux pour 
cette Coupe du Monde, malgré la 
blessure qui l’a éloigné des terrains 
pendant plusieurs mois : « J’ai été 
absent pendant quatre ou cinq mois 

mais je me sentais en forme en 
début de saison et c’est toujours le 
cas. » 
Malgré une saison interrompue et 
ternie par sa blessure, De Bruyne a 
assuré avoir tiré des enseignements 
précieux de son expérience à Na-
ples : « En Italie, j’ai découvert un 
style de jeu très différent de celui 
auquel j’étais habitué en Angle-
terre. Même si j’ai été absent pen-
dant plusieurs mois, j’ai quand 
même appris certaines choses, no-
tamment la manière de défendre la 
profondeur. » 
À l’image de son coéquipier, Ro-
melu Lukaku a lui aussi traversé 
une saison compliquée, perturbée 

par une grave blessure en début 
d’année. Mais “Big Rom” semble 
avoir retrouvé sa forme et être prêt 
à aider ses coéquipiers dans cette 
aventure en Amérique du Nord. « 
Je pense que Romelu a élevé son 
niveau », a analysé De Bruyne. « 
J’ai évidemment échangé avec lui 
avant la Coupe du Monde, et il sa-
vait qu’il devait s’entraîner au 
maximum pour retrouver son meil-
leur niveau. Bien sûr, jouer 90 mi-
nutes, c’est beaucoup, mais il est 
en forme et a montré lors des 
matches de préparation qu’il avait 
le talent nécessaire pour marquer, 
même en peu de temps de jeu », a 
conclu le meneur de jeu belge.

Zlatan dévoile son joueur frisson 
La Coupe du monde 2026 a débuté jeudi soir avec les 
matchs Mexique-Afrique du Sud (2-0) et Corée du Sud-

Tchéquie (2-1). Mais Zlatan Ibrahimovic attend avec 
impatience pour assister à l'entrée en lice de l'Espagne 
contre le Cap-Vert, prévu aujourd’hui à 17h. Consultant 

pour la chaîne Fox Sports pendant le tournoi, le Suédois 
a fait de Lamine Yamal (18 ans, 25 sélections et 6 buts) 

son joueur frisson de ce Mondial. « Lamine Yamal est un 
joueur spécial. C’est un joueur pour lequel vous payez 
ces très chers tickets, pour lequel vous venez au stade, 
et grâce à qui vous n’avez qu’à profiter. A la télé, il paraît 

spécial et très bon. Mais de près, il est encore plus 
spécial », a confié Ibrahimovic. Absent lors du dernier 

match de préparation contre le Pérou (3-1) à cause d'une 
blessure à une cuisse, l'ailier du FC Barcelone est rétabli 

et pourra participer aux débuts de la Roja dans cette 
compétition.

Portugal 

Le beau geste du Premier 
ministre envers les joueurs  
Comme chacun sait, l’équipe du Portugal est toujours très liée à 

Diogo Jota, décédé il y a un an déjà dans un accident de voiture. Un 
exemple de cette attache étant le nom de l’ancien attaquant des Reds 

à chaque liste, avec la mention « 27 joueurs +1 ». Mais les 
joueurs de la Seleção ne sont pas les seuls à penser à lui. En effet, 

avant de partir pour l’Amérique, la sélection portugaise se rendait au 
palais de Belém pour avoir quelques mots du pouvoir présidentiel. 

 
Avec eux pour l’éternité 

Plus que des mots, c’est un véritable cadeau que va faire Luís Mon-
tenegro, Premier ministre du Portugal depuis 2024. Le chef de la co-

alition de centre droit n’a pas manqué d’offrir à chaque joueur un 
bracelet. Avec les inscriptions suivantes : le nom de Diogo Jota, as-
socié au nom de chaque joueur des 26 appelés. Un honneur que Vi-
tinha raconte en conférence de presse : « Le Premier ministre nous 
a laissé le choix de pouvoir le porter toute la journée et le retirer s’il 
nous gênait durant les matchs. Évidemment, nous avons reçu ce bra-
celet avec beaucoup d’émotions et nous le porterons à chaque ins-

tant. » Le tout en ayant l’accord de la FIFA pour pouvoir porter ces 
bouts de cuir durant les rencontres.

Kevin de Bruyne a 
abordé la préparation 
du premier match de 

la Belgique dans 
cette Coupe du 

Monde, puis a évoqué 
Salah et bien 

d’autres sujets. Kevin 
de Bruyne est prêt à 

guider la Belgique 
lors du Mondial nord-

américain. Le Belge 
retrouvera un vieil 

ami et adversaire de 
longue date lors du 

premier match contre 
l’Égypte : Mo Salah
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4 membres du 
staff de l’Iran ont 

obtenu un visa, 
11 autres restent 

à quai 
 

C’est un triste feuilleton 
qui rythme cette Coupe 

du monde, l’obtention où 
non de visa pour rentrer 
aux États-Unis. Quatre 

membres du staff de 
l’équipe iranienne vien-
nent d’en obtenir un, ce 

samedi 13 juin. Onze au-
tres ne sont toujours pas 
autorisé à rentrer dans le 

territoire. 
 

Décidément les visas n’en ont pas 
fini de faire parler pendant cette 
Coupe du Monde. Quatre mem-

bres de la délégation iranienne 
viennent certes de remporter leur 
recours après le rejet de leurs de-
mandes d’entrée aux États-Unis, 

mais onze autres ne seront pas au-
torisés à fouler le sol américain 

pour les matches de leur équipe. 
Ils manqueront donc les trois ren-
contres en poule de la Tim Melli : 

face à la Nouvelle-Zélande et la 
Belgique à Los Angeles, puis 

contre l’Egypte à Seattle. 
 

Le président  
de la Fédération  

sans visa 
 

La semaine dernière, l’Iran avait 
accusé le pays de l’oncle Sam de 

refuser des visas à des membres « 
indispensables » de son staff. Sur 
les quinze personnes initialement 

refoulées, dix avaient redéposé 
une demande depuis le Mexique, 

où les Lions de Perse ont établi 
leur camp de base après avoir re-
noncé à s’installer aux États-Unis 

comme la majorité des équipes. 
Quatre membres du staff ont ob-
tenu gain de cause dont un ana-

lyste vidéo du staff technique. 
Parmi les recalés figurent notam-

ment Mehdi Taj, le président de la 
Fédération iranienne de football, 
l’un de ses vice-présidents, deux 

administrateurs chargés de la ges-
tion quotidienne de l’équipe, un 
chargé de communication et un 

chef de la sécurité, indique la 
BBC. Ces refus interviennent par 
ailleurs après que les États-Unis 

ont retiré à la fédération son quota 
de billets pour ses supporters en 

phase de groupes.  
Le cas iranien est loin d’être isolé 

depuis le lancement de ce Mon-
dial. Le président de la Fédération 

palestienne affirme lui aussi ne 
pas avoir reçu de visa pour assis-

ter aux matches malgré une accré-
ditation en bonne et due forme. 

Quant à l’arbitre somalien Omar 
Artan, il s’est vu refuser l’accès 

au pays alors qu’il devait officier 
lors du tournoi.

À l’approche de la Coupe 
du monde 2026, Donald 

Trump et Gianni Infantino 
n’ont cessé de mettre en 
avant leur relation. Mais 

sous les airs d’entente 
idéale, se cachent des 

intérêts bien ciblés par 
les deux hommes, 

assoiffés par le pouvoir et 
l’influence. « Monsieur le 
président, voici votre prix 

de la paix. Il y a 
également une 

magnifique médaille, c’est 
pour vous, vous pourrez 

la porter partout où vous 
voudrez aller. » Sur sa 
cravate rouge fétiche, 

bien ajustée en dessous 
de sa veste de costume, 
Donald Trump admire sa 

nouvelle décoration 
dorée. 

 

N
ous sommes le 5 dé-
cembre 2025, et voici 
le président américain 
paré d’un tout nouveau 

prix conçu par la Fédération inter-
nationale de football association 
(Fifa). Celui de la paix, ou plus 
précisément le « Prix de la paix de 
la FIFA – Le football unit le 
monde. » Pour lui remettre ? Un 
certain Gianni Infantino, dirigeant 
de l’instance depuis 2016, et en to-
tale admiration devant le chef 
d’État américain. 
 

Loin d’être une simple 
forme de politesse 

Dans le Kennedy Center de Wash-
ington, les éloges fusent sur la 
scène devant un public venu assis-
ter au tirage au sort de la Coupe du 
monde 2026, aux États-Unis, au 
Canada et au Mexique. Dans un 
seul sens, d’ailleurs, comme sou-
vent entre les deux hommes. Mais 
alors pourquoi l’Italo-Suisse s’est-
il comporté ainsi ? C’est en tout 
cas loin d’être une simple forme de 
politesse, mais bien l’entretien 
d’une relation à intérêts. Car il est 
comme ça, Infantino. Toujours à la 
recherche de ceux qui ont le pou-
voir pour s’en rapprocher et, à 
terme, s’en servir pour ses propres 
intérêts. « Il a très bien compris le 
mode de fonctionnement de Do-

nald Trump », explique Jean-Bap-
tiste Guégan, enseignant à 
Sciences Po Paris et spécialiste en 
géopolitique du sport. « La proxi-
mité crée l’opportunité. Si vous 
voulez être entendu du chef, il ne 
faut pas simplement lui parler et 
communiquer, mais le flatter, l’en-
courager, céder à ses caprices. » 
 
« Il est du côté des plus 

forts » 
Si cette relation paraît complice 
depuis le début du deuxième man-
dat de Trump (2025), elle ne l’était 
pas pendant sa première investi-
ture. « Infantino n’était pas très 
proche de Trump pendant le pre-
mier mandat », poursuit Guégan, 
également auteur de La guerre du 
sport. « Mais il avait déjà compris 
qu’il ne fallait pas fâcher les États-
Unis. Depuis le retour de Trump, il 
s’est rapproché de son cercle fami-
lial. C’est simple, il est du côté des 
plus forts. » 
Une stratégie loin d’être anodine 
pour la Fifa. « C’était une de leurs 
volontés de flatter Trump, car il est 
tellement imprévisible, qu’elle se 
sent un petit peu obligé de le faire 
», appuie Simon Bolle, journaliste 
à L’Equipe et auteur de Fifa 
Connection. 
D’autant que l’instance n’a pas 
vraiment le choix d’agir de cette 
manière après le scandale de 2010, 

date à laquelle le Qatar avait ob-
tenu l’organisation du Mondial 
2022 grâce aux magouilles de la 
Fifa et de son ancien président 
Sepp Blatter, limogé ensuite, « ce 
qui avait entraîné le courroux de la 
première puissance mondiale », 
comme le précise Guégan. « On 
est encore dans les conséquences 
de la réorganisation de la Fifa. 
Trump a le pouvoir en tant que 
chef d’État. Infantino est dans la 
situation d’être redevable. » Un tas 
de raisons qui expliquent, entre au-
tres, qu’il n’est pas aussi proche 
des Canadiens et des Mexicains, 
pourtant eux aussi co-organisa-
teurs de la compétition. »  
 
Pour Trump, le Mondial 

est avant  
« un évènement 
politique local » 

Si l’homme de 56 ans sait qu’il 
doit entretenir cette proximité pour 
les bons intérêts de son instance, et 
donc des siens et de sa rémunéra-
tion, où Trump se positionne-t-il 

dans cette situation asymétrique ? 
« Il vend ce tournoi pour montrer 
qu’il est puissant », détaille un 
journaliste suisse. « Pour lui, In-
fantino est un petit garçon. Il le 
prend pour montrer qu’il est le 
grand chef, même dans le foot. » 
C’est une des raisons pour laquelle 
un bureau de la Fifa a même été 
installé en 2025 dans la Trump 
Tower à New-York. Comme par 
hasard. 
Et au-delà de l’évènement sportif 
immense que représente un Mon-
dial, c’est avant tout « un évène-
ment politique local, et donc 
l’occasion de discuter avec son 
opinion publique », ajoute Gué-
gan. « La Coupe du monde est, 
pour Trump, un outil narcissique 
de gouvernance du pouvoir qui est 
au service de sa politique inté-
rieure et qui servira, de fait, sa po-
litique étrangère. » Preuve que leur 
relation résulte d’un opportunisme 
mutuel qui, sous ses airs d’entente 
parfaite, pourrait aussi tourner 
court si les deux protagonistes ar-
rivent à leurs fins.

Iran : Taremi interpelle  
les pays hôtes 

Confronté à plusieurs difficultés 
avant cette Coupe du monde 

2026, l’Iran garde le cap. Dans un 
entretien accordé à la Gazzetta 
dello Sport, Mehdi Taremi (33 

ans, 108 sélections et 61 buts) a 
toutefois reconnu que le contexte 
pesait sur la sélection iranienne. « 
La tension est palpable, mais je 

crois fermement que le sport et la 
politique doivent rester séparés. 

Le sport est synonyme de respect, 
de paix et d’unité », a expliqué 
l’attaquant de l’Olympiakos. Le 

capitaine de la Team Melli a éga-
lement adressé un message aux 
organisateurs du tournoi. « Tout 

pays acceptant d’organiser une Coupe du monde doit respecter le 
règlement de la FIFA et assumer ses responsabilités de pays hôte », 

a rajouté Taremi.

Brésil : la série continue 
depuis 1938 

Accroché par le Maroc (1-1) pour son entrée en lice dans cette 
Coupe du monde 2026, le Brésil a tout de même préservé une sta-

tistique historique. Depuis l’édition 1938, la Seleção n’a jamais 
perdu son premier match dans un Mondial. La série dure désor-

mais depuis 92 ans. Les Marocains ont bien cru y mettre fin 
après l’ouverture du score de Saibari, mais les quintuples cham-
pions du monde ont finalement évité la défaite grâce à Vinicius 

Junior. Pour retrouver un revers brésilien lors d’un match d’ou-
verture, il faut remonter aux éditions 1930 et 1934, lorsque la Se-

leção s’était inclinée respectivement contre la Yougoslavie puis 
l’Espagne. Depuis 1938, personne n’est parvenu à faire tomber le 

Brésil lors de son entrée en lice. 

Relation sincère ou opportunisme mutuel lié à la Coupe du monde ?   
« Pour Trump, Infantino 

est un petit garçon » 



Rafik Rabhi
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Les négociations 
avec Bouzokh sur 
le point d’aboutir   

Après la prolongation du 
contrat de Deghmoum qui 
repart pour une nouvelle 

aventure avec Al Masry, les 
discussions se poursuivent 

toujours avec Yousri Bouzokh. 
Le premier décideur du club ne 

ménage pas ses efforts avec 
l’objectif d’enrôler le milieu de 
terrain. Face aux nombreuses 
sollicitations, Hadj Redjem sait 
qu’il doit jouer très serré pour 

tenter de rafler la mise 
marquant ainsi les esprits 

durant ce mercato d’été qui 
s’annonce très chaud. Mais on 
apprend que les pourparlers 
avec Bouzokh seraient sur le 
point d’aboutir surtout que le 

joueur affiche un grand 
enthousiasme à l’idée de porter 
le maillot du Mouloudia d’Alger.   

 

Une nomination 
imminente  

du nouveau 
directeur du stade 

de Douéra   
Il a été décidé de mettre fin aux 
fonctions du directeur du stade 

Ali Ammar, Mounir Sakhri. 
Il sera donc question pour 
l’actionnaire majoritaire de 
désigner un remplaçant qui 

saura gérer le nouveau temple 
du Mouloudia.  

Nous avons appris que la 
nomination d’un nouveau 

directeur devrait se faire dans 
les heures qui viennent.     

 

Le MCA termine 
avec la meilleure 
défense de la L1 
pour la 4e année 

d’affilée   
Même si on reproche souvent à 

l’attaque mouloudéenne de 
manquer cruellement 

d’efficacité, la force première des 
Vert et Rouge reste la défense. 
Depuis quatre saisons, le MCA 
s’appuie sur la solidité de son 

arrière-garde comme l’attestent 
les statistiques. En effet, le MCA 

termine avec la meilleure 
défense de la L1 pour la 

quatrième année d’affilée. Cette 
belle série trouvera sa source 

lors de la saison 2022-2023 
lorsque le Mouloudia version 
Beaumelle termine l’exercice 

avec la meilleure défense qui n’a 
pris que 20 buts alors que celle 

du CRB va encaisser une 
banderille de plus. La saison 

suivante le MCA sera champion 
d’Algérie avec une arrière-garde 
qui restera dans ses standards 
avec 20 buts encaissés. Lors de 

l’exercice 2024-2025, le 
Mouloudia remportera à nouveau 

le championnat avec une 
défense qui ne va prendre que 

19 banderilles. Et lors de la 
passe de trois, le Mouloudia va 
une nouvelle fois s’appuyer sur 

une défense qui reste la plus 
solide du championnat avec 18 
buts encaissés devant le CRB 

qui prendra 24 buts. 
 À titre de comparaison, l’USMA, 

qui a remporté la Coupe 
d’Algérie et la Coupe de la CAF 

va prendre 29 buts. 
 

Les performances 
des quatre dernières 

saisons :  
2022-2023 :  

Le MCA a encaissé 20 buts 
2023-2024 :  

Le MCA a encaissé 20 buts 
2024-2025 : 

Le MCA a encaissé 19 buts 
2025-2026 :  

Le MCA a encaissé 18 buts

Le jeune arrière 
central, Abdelkader 
Menezla se veut 
satisfait de sa 
deuxième partie de 
championnat après 
avoir vécu un début de 
saison très compliqué.  
 
 
 
 

Vous continuez à célébrer 
ce dixième titre de 
champion qui fait encore 
le tour du globe ? 

Effectivement, ce trophée qui 
représente la Décima a été pos-
sible grâce à la solidarité et le 
professionnalisme de tout le 
monde. Ce n’est pas le fruit du 
hasard mais le résultat d’un tra-
vail de longue haleine. Cela 
fait quatre saisons que le MCA 
navigue en mode crescendo. Et 
lorsqu’on dispose de tous les 
moyens, les résultats sont là.  
 

Que pouvez-vous nous dire 
sur les festivités qui 
enflamment la toile ? 

C’est vrai que tout le monde 
parle du Mouloudia et de son 
public qui a célébré de manière 
exceptionnelle ce titre avec ce 
craquage qui a fait le tour du 
globe. C’est grâce à nos sup-
porters qu’on a gagné le titre. 

Nous avons un public en or qui 
suit son équipe partout. Et cela 
pousse chacun de nous à se 
donner à 200% pour éviter de 
décevoir nos fans.  
 

Trois titres de champions 
malgré votre jeune âge. 
C’est une performance qui 
devrait vous rendre fier ? 

Mais sans cela, je suis très fier 
de porter les couleurs d’un club 
comme le Mouloudia d’Alger. 
Et franchement, on m’aurait dît 
que je remporterais trois cham-
pionnats de suite il y a 
quelques saison, je n’y aurai 
pas cru. C’est une performance 
inédite dans l’histoire du club. 
Et le fait de faire partie de cette 
génération, cela m’honore 
beaucoup.  
 

Disposant du quatorzième 
volume de jeu de l’équipe. 
Est-ce que vous êtes 
satisfait de votre parcours ?   

Sincèrement, j’ai connu un 
début de saison difficile car je 
ne jouais plus. J’ai terminé 
d’ailleurs la phase aller avec 
une seule titularisation. Mais 
lors de la seconde partie du 
championnat, je suis revenu en 
force avec 13 matches dans les 
jambes. J’ai mis deux buts très 
importants qui ont contribué au 
sacre. J’espère que je serai 
épargné la saison prochaine par 
les blessures car je veux être 

très régulier au niveau des per-
formances. 
    

Vous serez attendu une 
nouvelle fois en Ligue des 
champions. Est-ce que la 
deuxième étoile est 
devenue votre principale 
obsession ?  

Bien évidemment lorsqu’on 
truste les titres au niveau natio-
nal, les supporters veulent que 
leur équipe brille sur le plan 
continental. Ce sera à nous de 
nous arracher pour essayer de 
répondre aux attentes et faire 
que ce rêve devienne une réa-
lité. Le club va se renforcer et 
on sera plus forts la saison pro-
chaine. Désormais, chaque 
année, on a cette obligation de 
gagner un trophée au minimum. 
 

Que pouvez-vous nous dire 
sur la Coupe du monde et 
ce match contre 
l’Argentine qui se profile à 
l’horizon ? 

Ce sera une très belle affiche. 
On va affronter les champions 
du monde mais je suis persuadé 
qu’on va réaliser une très belle 
performance. Nous avons des 
joueurs chevronnés et des 
jeunes talents. On a tout pour 
déjouer tous les pronostics. 
Dans le football tout reste pos-
sible. On sera devant nos 
écrans pour soutenir les Verts. 

R. R.

Après le transfert de Dieng à Valence  

Al Ahly du Caire revient  
à la charge pour Zougrana

C’était dans l’air du temps avec le 
départ d’Aliou Dieng qui vient de 
quitter Al Ahly du Caire pour 
rejoindre le FC Valence. Après six 
ans et 16 trophées remportés avec 
l’ogre égyptien, Dieng a décidé de 
rejoindre le championnat espagnol 
pour une nouvelle aventure. 
Seulement, les dirigeants d’Al Ahly 
doivent au plus vite pallier le 
départ d’un cadre de l’équipe.  

 
 

 

C’
est ce qui explique cette nou-
velle tentative des responsa-
bles égyptiens qui décident à 
nouveau de jouer la carte Mo-

hamed Zougrana. Après la parenthèse interna-
tionale avec le Burkina Faso, Zougrana se trouve 
en vacances chez lui en Côte d’Ivoire. Elément 
incontournable dans l’échiquier de Khaled Be-
nyahia, Zougrana reste un joueur intransférable. 
C’est du moins la déclaration faite dernièrement 
par Hakim Hadj Redjem qui semble avoir 
changé de posture. Et pour cause, l’ogre égyp-
tien, Al Ahly du Caire, est revenu à la charge 
pour tenter d’enrôler, cet été, le gladiateur mou-
loudéen. Le cador du continent serait prédisposé 
à mettre le prix pour faire venir Zougrana. Ce 
dernier avait déclaré dernièrement qu’il comptait 

poursuivre l’aventure avec les Vert et 
Rouge avec cette ambition nourrie de 
briller en Ligue des champions. Mais 
dans le sport de haut niveau, on ne 
peut jurer de rien surtout lorsque les 
enjeux sont énormes. Face au refus 
d’Alhassane Bangoura de quitter le 
navire, il est possible que les pen-
sionnaires de Zéralda acceptent de 
vendre Zougrana mais à condition 
que les responsables d’Al Ahly mettent 
le prix nécessaire. Selon des sources 
proches du club, il va falloir débourser 
bien plus de 1,5 million de dollars pour 
espérer valider le transfert du 
joueur africain. Pour le mo-
ment, rien n’est officiel 
avec une administra-
tion mouloudéenne 
qui est en train 
d’étudier toutes 
les probabilités 
même si les 
supporters sont 
majori taire-
ment contre 
l’idée d’accor-
der un bon de 
sortie à celui 
qu’on sur-
n o m m e 
«l’abeille». 
Pour partir à 
la conquête du 

continent africain, le Mouloudia doit gar-
der ses meilleurs éléments et le fait de 
vendre Zougrana serait contreproductif.  
C’est pour cette raison aussi que Hakim 
Hadj Redjem veut prendre tout son 
temps avant de trancher.  

 
Le MCA touchera  

des royalties  
dans le transfert de Dieng 

Le Mouloudia d’Alger pourrait réussir le 
coup double avec le transfert d’Aliou 
Dieng au FC Valence et la vente proba-

ble de Mohamed Zougrana au Ahly 
du Caire. En effet, le club algé-

rois touchera une certaine 
somme d’argent 

conformément au 
contrat signé 
entre Al Ahly et 
le MCA lors 
du transfert de 
Dieng. Une 
enveloppe 
c o n s é -
quente qui 
v i e n d r a 
renflouer 
l e s 
c a i s s e s 
du club, 
cet été. 

R. R.

Par

Menezla : « On va se renforcer pour 
revenir plus forts la saison prochaine »
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Moussa MaïdiPar

L’USM Alger pourrait voir 
l’un des cadres lever le 
camp du côté de 
Bologhine cet été. Il s’agit 
de Saâdi Radouani, qui a 
officiellement réclamé sa 
libération en raison d’un 
désaccord avec le 
directeur général sportif 
Saïd Allik. 
 
 
 

L ors de ce mercato estival, 
l’USMA pourrait connaî-
tre un mouvement impor-
tant au sein de son 

effectif. Si plusieurs départs sont 
déjà envisagés par la direction, 
d’autres pourraient s’ajouter à la 
liste, notamment à l’initiative des 
joueurs eux-mêmes. C’est le cas de 
Saâdi Radouani, qui semble déter-
miné à tourner la page. Selon une 
source jugée crédible, le latéral 
droit international a récemment ex-
primé son souhait de quitter le 
club. Il a ainsi réclamé son bon de 
sortie auprès du directeur général 
sportif, Saïd Allik, affichant claire-
ment son intention de relever un 
nouveau défi ailleurs. Une décision 
qui ne serait pas anodine, puisque 
selon toujours notre source, l’en-
fant de Sétif est en désaccord avec 

le premier responsable du volet 
sportif au club. Un différend qui re-
monte au début de la saison en 
cours, similaire à celui de l’ex-mi-
lieu de terrain Salim Boukhan-
chouche. Si ce dernier s’était entêté 
pour partir, jusqu’à ce qu’il avait 
eu sa libération pour ensuite rejoin-
dre le CR Belouizdad, Radouani 
avait finalement privilégié la stabi-

lité du groupe, d’autant plus qu’il 
s’agit du capitaine d’équipe. Main-
tenant que la saison s’est achevée, 
le joueur a émis le vœu de lever le 
camp du côté de Bologhine. 
 

Allik lui exige  
de ramener un club  

pour négocier 

Selon toujours notre source, Saïd 
Allik ne fermerait pas la porte à 
un départ de Saâdi Radouani, 
mais refuse catégoriquement de le 
brader.  
Conscient de la valeur du latéral 
droit, tant sur le plan sportif que 
sur celui de l’expérience, le DGS 
a exigé que le joueur se présente 
avec une offre concrète émanant 

d’un club intéressé, afin d’ouvrir 
officiellement les négociations. 
Ce qui est complétement en 
porte-à-faux avec la gestion d’un 
club dit « Professionnel ». Cette 
approche traduit la volonté du 
club de maîtriser son mercato et 
de ne pas se précipiter dans ses 
décisions. Allik entend ainsi pro-
téger ses intérêts tout en restant à 
l’écoute des aspirations de ses 
joueurs.  
Un équilibre parfois difficile à 
trouver, surtout lorsqu’il s’agit 
d’un élément aussi important que 
Radouani. Car au-delà de son ren-
dement sur le terrain, ce dernier 
s’est imposé au fil des saisons 
comme un véritable cadre de 
l’équipe. Par son engagement, 
son expérience et son leadership, 
il a su gagner la confiance de ses 
coéquipiers et du staff technique. 
Son influence dépasse largement 
le cadre purement sportif, faisant 
de lui une figure importante du 
vestiaire. Ceci dit, un éventuel dé-
part représenterait indéniable-
ment un coup dur pour la 
formation de Soustara. Perdre un 
joueur de ce calibre obligerait les 
dirigeants à lui trouver un rempla-
çant à la hauteur, capable d’ap-
porter la même stabilité et la 
même rigueur sur le flanc droit. 
Pour l’heure, rien n’est encore 
acté, mais le dossier Radouani est 
à suivre de près.  

M. M.

Belaid ne devrait pas bouger 

Hadj Adlane et Benhaha, 
avenir incertain  

A lors que l’incertitude plane toujours autour 
de l’avenir de l’entraîneur Lamine Ndiaye, 
la situation n’est guère plus claire pour les 

autres membres du staff technique de l’USM Alger, 
composé de l’adjoint Hadj Adlène, le préparateur 
physique Modjahed Belaid ainsi que l’entraineur des 
gardiens de but Lyes Benhaha. Selon les informa-
tions en notre possession, Belaid, qui est sous contrat 
avec le club pour une autre saison, ne devrait 
pas bouger, même en cas de départ de 
N’diaye. Son énorme travail accom-
pli durant la saison écoulée ainsi 
les responsables de le garder 
au sein du nouveau staff 
technique jouent en sa fa-
veur. En revanche, Hadj 
Adlène et Benhaha sont 
libres de tout engage-
ment car leur contrat 
arrive à terme. À 

l’heure actuelle, ils n’ont été approchés par Allik pour enta-
mer des discussions en vue d’une éventuelle prolongation. 
Une situation qui alimente les interrogations et renforce 
l’idée que la direction attend de trancher définitivement le 
dossier Ndiaye avant d’ouvrir celui du reste du staff. Selon 
toute vraisemblance, l’avenir de Hadj Adlène et Benhaha dé-
pend directement de la décision finale de l’entraîneur prin-
cipal. En cas de prolongation de Ndiaye, il est fort probable 
que son staff soit reconduit dans la continuité du travail ac-
compli cette saison. Une logique qui s’inscrit dans la volonté 
de préserver la stabilité technique, surtout après les résultats pro-
bants enregistrés. Mais si le coach venait à quitter le club, un pro-
fond remaniement du staff technique serait à prévoir. Dans ce 
scénario, Hadj Adlane et Benhaha ne devraient pas être invités à né-
gocier de nouveaux contrats. Une situation qui commence à agacer les 
concernés qui veulent être fixés sur leur avenir dans les plus brefs délais.  

M. M.  

Pas de Kohili et Abdelkader  
au club 

D epuis la fin de la saison 
écoulée, le directeur gé-
néral sportif Saïd Allik a 

convoité plusieurs joueurs. Il 
s’agit notamment des trois pépites 
du Paradou, Mohamed-Amine 
Ramdaoui, Ben Ahmed Kohili et 
Mohamed Abdelkader. Des 
joueurs qui attisent les convoi-
tises de plusieurs clubs en Algérie 
et à l’étranger. Le premier respon-
sable du volet sportif au club de 
Soustara a même négocié avec 
ses homologues du Paradou 
concernant le transfert des trois 
joueurs, mais il a été devancé par 
les concurrents, notamment le 
Mouloudia d’Alger. Si Ramdaoui 
sera finalement cédé pour un club 
étranger, le PAC a reçu des offres 
plus alléchantes d’autres clubs al-
gériens pour Kohili et Abdelka-
der. A cet effet, nous avons appris 

que le Mouloudia seul a fait une offre de 14 
milliards de centimes au Paradou pour s’of-
frir les deux joueurs, une offre qui devance 
largement celle formulée par Saïd Allik. 
Selon toujours notre source, le responsable 
usmiste a décidé de sortir de la course pour 
le recrutement de Kohili et Abdelkader et 

sauf miracle, les deux académiciens ne por-
teront pas les couleurs rouge et noir la saison 

prochaine. Pour l’heure actuelle, c’est le statut 
quo concernant l’opération recrutement à 

l’USMA. Alors que les autres cadors avancent 
bien sur ce dossier, Allik semble plutôt occupé à 

remporter le conflit qui l’oppose au président du 
conseil d’administration Bilal Nouioua. 

M. M.  

En désaccord avec Allik 

Redouani réclame  
sa libération ! 

Merili 
à Al-Ahly 

Benghazi, c’est fait ! 
Dans notre précédente édition, nous avions 

rapporté qu’Islam Merili ne va pas prolonger son 
contrat avec l’USM Alger et qu’il va rejoindre le club 

libyen Al-Ahly Benghazi. C’est acté ! En effet, le milieu de 
terrain de 28 ans s’est engagé officiellement avec sa nouvelle 

équipe, a annoncé Al-Ahly Benghazi sur son site officielle dans 
la soirée d’avant-hier, mais sans donner des détails sur la durée 
du contrat. L’enfant d’El-Attaf va donc retrouver en championnat 

libyen ses deux ex-coéquipiers à l’USMA, le défenseur Adem Alilet 
et l’attaquant Smail Belkacemi, qui évoluent respectivement à Al-

Ittihad de Tripoli et à Al-Shomooa. Il faut dire que l’intérêt d’Al-Ahly 
Benghazi à Islam Merili remonte au mois de janvier dernier. Une 

offre a été faite au joueur, mais Saïd Allik avait refusé de lui 
accorder un bon de sortie après le départ de Salim 

Boukhanchouche. Maintenant que le contrat du joueur est arrivé à 
terme, le club libyen est revenu à la charge et a fini par engager 

le milieu de terrain. Ainsi, Islam Merili quitte le club algérois 
après une expérience qui aura duré quatre ans et demi, où il 

a remporté cinq titres : 2 Coupe de Confédération CAF, 2 
Coupes d’Algérie et une Supercoupe CAF. De leur côté, 

les supporters ont souhaité bon courage au joueur, 
qui avait contribué à plusieurs succès de leur 

équipe favorite, bien qu’il aurait pu faire 
beaucoup mieux vu l’énorme potentiel 

dont il jouit. 
M. M.  
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Said DjoudiPar

La direction de la JSK ne compte 
pas perdre de temps dans la 
préparation de la prochaine 
saison. Après avoir affiché 

clairement ses ambitions de 
jouer les premiers rôles sur tous 
les fronts, elle travaille déjà sur 

plusieurs dossiers importants 
afin de bâtir une équipe capable 

de répondre aux attentes des 
supporters. Parmi les priorités  

du moment figure la stabilité  
de l’effectif.  

 
 

L
es responsables kabyles sont convain-
cus qu’un projet sportif ambitieux ne 
peut être mené à bien sans conserver les 
meilleurs éléments de l’équipe. Selon 

une source bien informée, le président Adel Bou-
dedja devrait rencontrer plusieurs cadres de l’ef-
fectif dans les prochains jours afin d’évoquer leur 
avenir et leur proposer des prolongations de 
contrat. La volonté des dirigeants est claire : sé-
curiser les joueurs considérés comme les piliers 
du projet avant même l’ouverture officielle de 
certains dossiers liés au mercato. 

 
Conserver l’ossature  

de l’équipe 
Après avoir terminé la saison avec des résultats 
encourageants, les dirigeants de la JSK estiment 
qu’il serait judicieux de préserver l’ossature du 
groupe. Plusieurs joueurs ont donné satisfaction 
et constituent aujourd’hui une base solide sur 
laquelle le staff technique pourra s’appuyer lors 
du prochain exercice. Parmi les éléments 
concernés par cette opération figurent notam-
ment Bada et Sarr, deux joueurs qui ont réalisé 
une saison intéressante et dont les performances 
n’ont pas laissé indifférents plusieurs observa-
teurs. La direction souhaite également sécuriser 
l’avenir de Messaoudi, Belaïd et Mahious, des 
joueurs considérés comme essentiels dans le 
dispositif de l’équipe. Les responsables kabyles 

savent parfaitement que la concurrence 
sera rude la saison prochaine. Pour 

espérer rivaliser avec les meilleures 
équipes du championnat et jouer les 
premiers rôles, il est indispensable 
de conserver les éléments les plus 

performants. C’est dans cette optique que les 
discussions devraient être entamées très pro-
chainement avec les joueurs concernés. 

 
Un recrutement ciblé 

 en préparation 
Parallèlement au dossier des prolongations, la 
direction travaille également sur le recrutement 
estival. Les responsables veulent renforcer plu-
sieurs postes afin d’offrir davantage de solu-
tions au futur staff technique. L’objectif n’est 
pas de recruter en grand nombre, mais plutôt de 
miser sur des profils capables d’apporter une 
réelle valeur ajoutée. Les dirigeants privilégient 
notamment des joueurs jeunes, ambitieux et 
disposant d’une marge de progression impor-
tante. Cette stratégie s’inscrit dans une vision à 
long terme visant à construire une équipe com-
pétitive sur plusieurs saisons et non uniquement 
pour un exercice. Les premières pistes sont déjà 
étudiées et plusieurs contacts auraient été éta-
blis avec certains joueurs ciblés. Toutefois, les 
dirigeants souhaitent avancer avec discrétion 

afin de finaliser les dossiers dans les meilleures 
conditions possibles. 

 
Une vision tournée vers l’avenir 
Au-delà des résultats immédiats, la direction veut 
surtout mettre en place un projet sportif cohérent 
et durable. Les responsables de la JSK sont 
conscients que les grandes équipes se construisent 
autour de la stabilité, de la continuité et d’un re-
crutement intelligent. En sécurisant ses cadres 
tout en préparant l’arrivée de renforts de qualité, 
le club entend se donner les moyens de ses ambi-
tions. Les supporters espèrent désormais voir 
cette stratégie se concrétiser sur le terrain et per-
mettre à leur équipe de retrouver les sommets du 
football national. La prochaine saison s’annonce 
donc déterminante pour la JSK. Entre la conser-
vation de ses meilleurs éléments et l’arrivée at-
tendue de nouvelles recrues, tous les ingrédients 
semblent réunis pour lancer un projet solide ca-
pable de redonner au club la place qu’il mérite 
parmi les grandes formations du pays. 

S. D.  

Le stage de préparation 
devrait se dérouler  

en Turquie 
La JSK s’active déjà pour préparer la 
prochaine saison dans les meilleures 

conditions possibles. Alors que 
plusieurs dossiers importants sont 

actuellement à l’étude, la question du 
lieu du stage de préparation figure 

parmi les priorités de la direction. Selon 
les informations en notre possession, la 

Turquie tient une nouvelle fois la corde 
pour accueillir les Canaris durant 

l’intersaison. Depuis plusieurs années, 
les responsables kabyles ont pris 

l’habitude d’opter pour cette destination 
qui offre de nombreux avantages sur 

les plans sportif, logistique et 
organisationnel. Les infrastructures 

modernes, la qualité des terrains 
d’entraînement ainsi que les 

possibilités de disputer plusieurs 
rencontres amicales de haut niveau 
constituent autant d’arguments qui 

plaident en faveur d’un retour en 
Turquie. Même si aucune décision 

officielle n’a encore été annoncée, tout 
indique que la direction privilégie cette 
option afin de permettre aux joueurs de 

préparer le prochain exercice dans un 
environnement optimal. 

 

La Turquie garde  
une longueur d’avance 

Si plusieurs destinations ont été 
évoquées ces dernières semaines, la 
Turquie semble disposer d’une nette 

avance sur les autres pistes. La Tunisie 
demeure certes une alternative 

intéressante, notamment en raison de 
sa proximité géographique et des 

facilités de déplacement qu’elle offre. 
Cependant, les dirigeants de la JSK 
souhaitent placer l’équipe dans les 

meilleures conditions possibles afin de 
réussir la préparation estivale. La 

Turquie répond parfaitement à ces 
exigences. Les complexes sportifs mis 

à la disposition des clubs étrangers 
figurent parmi les plus performants de 

la région et permettent de travailler 
sereinement durant toute la durée du 
stage. Les responsables considèrent 
également que cette destination offre 

davantage de garanties sur le plan 
organisationnel. Malgré les difficultés 

croissantes liées à certaines démarches 
administratives et à l’obtention des 

visas, la direction préfère miser sur une 
valeur sûre plutôt que de prendre des 

risques. C’est pourquoi cette option est 
actuellement privilégiée. 

 

Mansouri et le futur  
entraîneur impliqué 

L’autre élément important dans ce 
dossier concerne l’arrivée du nouveau 

directeur technique sportif, Yazid 
Mansouri. Ce dernier devrait jouer 

un rôle majeur dans 
l’organisation du stage de 

préparation. Son expérience et 
sa connaissance du football 

professionnel seront 
précieuses pour définir les 

meilleures conditions de 
travail possibles. Toutefois, 
aucune décision définitive 

ne sera prise avant la 
désignation officielle du 

nouvel entraîneur. La 
direction souhaite associer le 
futur coach à toutes les étapes 

de la préparation afin qu’il 
puisse exprimer ses besoins et 
ses attentes. Le technicien qui 

prendra les commandes de 
l’équipe aura naturellement son 
mot à dire concernant le lieu du 

stage, sa durée ainsi que le 
programme de travail à mettre en 

place.  
Pour l’heure, les dirigeants 

poursuivent leurs réflexions et 
travaillent sur un programme 

détaillé. Une chose est sûre, la 
JSK veut éviter toute 

improvisation et mettre tous les 
moyens nécessaires afin que la 

préparation estivale soit une 
réussite. Le choix de la Turquie 

devrait ainsi être validé dans 
les prochaines semaines, à 

condition que tous les 
paramètres soient réunis pour 
offrir aux Canaris un stage à la 

hauteur de leurs ambitions. 
S. D.  

À peine désigné directeur technique 
sportif de la JSK, Yazid Mansouri est 
déjà à pied d’œuvre pour préparer la 
nouvelle saison. L’ancien milieu de 
terrain de l’équipe nationale, qui a 
officiellement résilié son contrat 
avec l’Espérance de Tunis, devrait fi-
naliser son engagement avec le club 
kabyle dans les prochains jours afin 
d’entamer officiellement sa mission. 
Même si sa signature n’a pas encore 
été annoncée, l’ancien capitaine des 
Verts possède déjà une vision claire 
de ce qu’il souhaite mettre en place 
pour permettre à la JSK de retrouver 
son rang parmi les grandes puis-
sances du football national et conti-
nental. La première priorité de 
Mansouri concerne le choix du futur 
entraîneur. Conscient que la réussite 
de n’importe quel projet sportif passe 
avant tout par la stabilité et la com-
pétence du staff technique, il sou-
haite miser sur un technicien 
expérimenté capable de répondre aux 
ambitions du club. Les responsables 
kabyles veulent éviter les erreurs du 
passé et construire sur des bases so-
lides afin de permettre à l’équipe de 
franchir un nouveau palier dès la sai-
son prochaine. 

Un entraîneur-bâtisseur 
pour un projet ambitieux 

Selon plusieurs indiscrétions, Man-
souri multiplie les contacts afin 
d’identifier le profil idéal. L’objectif 
est de recruter un entraîneur capable 
non seulement d’obtenir des résultats 
immédiats, mais aussi de mettre en 
place une véritable identité de jeu. La 
direction est consciente que les sup-
porters attendent beaucoup après 
plusieurs saisons marquées par l’ir-
régularité et les changements fré-
quents au niveau de la barre 
technique. Le futur coach devra 
adhérer à une vision à moyen et long 
terme. Il sera appelé à travailler en 
étroite collaboration avec la direction 
sportive pour bâtir un effectif com-
pétitif, capable de jouer les premiers 
rôles sur tous les fronts. Le choix du 
technicien est ainsi considéré comme 
une étape déterminante dans la mise 
en place du nouveau projet sportif 
voulu par les dirigeants. 
 

Redonner espoir  
aux supporters 

Au-delà des résultats sportifs, les 
responsables de la JSK savent 

qu’ils doivent également recon-
quérir leurs supporters. Malgré la 
qualification en Ligue des cham-
pions africaine, une partie des fans 
demeure sceptique quant à la capa-
cité de la direction à bâtir une 
équipe capable de remporter des ti-
tres. Les attentes sont immenses et 
la pression sera forte dès le début 
de la saison.  
L’arrivée de Mansouri est perçue 
comme un signal fort. Grâce à son 
expérience acquise en Algérie et à 
l’étranger, il dispose des argu-
ments nécessaires pour convaincre 
des joueurs et des techniciens de 
qualité de rejoindre le projet ka-
byle. Les prochains jours s’annon-
cent donc décisifs. Une fois son 
contrat signé, le nouveau DTS de-
vrait accélérer plusieurs dossiers, à 
commencer par celui de l’entraî-
neur, considéré comme la pierre 
angulaire de la nouvelle JSK. Les 
supporters espèrent désormais que 
les actes suivront les promesses 
afin de voir leur club retrouver ra-
pidement la place qui a toujours 
été la sienne au sommet du football 
algérien. 

S. D. 

Mansouri veut lancer sa mission 
avec un entraîneur de renom 

Pour un projet mieux structuré 

La JSK veut blinder 
ses cadres 



Alors que le mercato 
estival bat son plein, les 
responsables du Chabab 
travaillent également sur 
un autre dossier 
important, celui du stage 
de préparation 
d'intersaison. 
 
Comme chaque année, la direc-
tion du Chabab souhaite offrir les 
meilleures conditions de travail 
au staff technique afin de préparer 
au mieux le prochain exercice, et 
plusieurs options sont actuelle-
ment à l'étude. Parmi les destina-
tions envisagées, la Tunisie 
semble une nouvelle fois tenir la 
corde. En effet, depuis plusieurs 
saisons déjà, le CRB a pris l'habi-
tude d'effectuer ses stages de pré-
paration à Tabarka, une 
destination qui a toujours donné 
satisfaction aux différents staffs 
techniques ainsi qu'aux joueurs. 
Les infrastructures mises à dispo-
sition, les conditions climatiques 
favorables ainsi que la qualité des 
terrains d'entraînement ont fait de 
cette ville tunisienne un choix pri-
vilégié pour les Rouge et Blanc. 

Cette expérience positive pousse 
naturellement les dirigeants be-
louizdadis à envisager sérieuse-
ment un retour à Tabarka pour 
préparer la saison 2026-2027. 
D'ailleurs, cette option figure ac-
tuellement parmi les plus crédi-
bles et devrait faire l'objet de 
discussions approfondies au 
cours des prochains jours. Du 
côté de la direction, on estime 
qu'il n'est pas nécessaire de chan-
ger une formule qui a porté ses 
fruits ces dernières années. Les 
responsables du club veulent 
avant tout garantir au groupe un 
cadre idéal pour effectuer une 
préparation de qualité et permet-
tre au staff technique de travailler 
dans les meilleures conditions 
possibles. Aucune décision défi-
nitive n'a encore été prise, mais la 
piste tunisienne apparaît au-
jourd'hui comme la plus sérieuse. 
Sauf changement de dernière mi-
nute, le CRB pourrait donc re-
trouver Tabarka cet été, une 
destination devenue au fil des an-
nées comme une évidence pour 
tout ce qu’elle offre comme 
conditions de travail et de 
confort. 

M. L.
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Très actif depuis 
l’ouverture du marché des 
transferts, le CR 
Belouizdad continue de 
travailler sur plusieurs 
dossiers afin de renforcer 
son effectif en prévision 
de la prochaine saison. 
Parmi les pistes 
prioritaires étudiées par 
les dirigeants du Chabab 
figure celle menant au 
défenseur de la JS 
Saoura, Rayan Akacem. 
 

 

D
ès les premiers jours du 
mercato, les dirigeants 
du CRB avaient pris at-
tache avec leurs homo-

logues de la JS Saoura afin de se 
renseigner sur la situation du dé-
fenseur et tenter d’entamer des né-
gociations. Une première offre 
avait d’ailleurs été formulée par la 
direction du Chabab, mais celle-ci 
n’avait pas reçu un avis favorable 
de la part des responsables bécha-
ris. Ces derniers estimaient que la 
proposition ne correspondait pas à 
leurs attentes financières et avaient 
préféré repousser cette première 
tentative. Malgré cet échec, le dos-
sier n’a jamais été refermé du côté 
de Laâqiba. Les dirigeants du CRB 
ont continué à suivre l’évolution de 
la situation, convaincus que le 

joueur possède le profil recherché 
pour consolider le secteur défensif 
de l’équipe. Bien au contraire, les 
responsables du club algérois ont 
toujours gardé espoir de revenir 
dans la course et de relancer les 
discussions à un moment plus fa-
vorable. Ces derniers jours, plu-
sieurs éléments ont d’ailleurs joué 
en faveur du Chabab. Alors que 
plusieurs clubs s’étaient renseignés 
sur Rayan Akacem et semblaient 
prêts à se positionner, certains pré-
tendants auraient finalement dé-
cidé de se retirer du dossier. Une 
situation qui a redonné de l’élan au 
CRB, lequel a décidé de revenir à 
la charge avec une volonté affichée 
de faire avancer les négociations. 
 

La JS Saoura revoit  
ses exigences 

 à la baisse 
Du côté de la JS Saoura, les posi-
tions auraient sensiblement évolué. 
Selon plusieurs indiscrétions, les di-
rigeants de la formation bécharie se 
montreraient désormais plus sou-
ples sur le plan financier et auraient 
accepté de revoir leurs exigences à 
la baisse. Une évolution importante 
qui laisse la porte ouverte à une re-
prise des discussions entre les deux 
clubs et qui pourrait faciliter l’abou-
tissement du dossier. Les responsa-
bles belouizdadis veulent tout 
mettre en œuvre pour parvenir à un 
accord définitif avec leurs homo-
logues bécharis. En parallèle des au-
tres dossiers de recrutement, celui 
d’Akacem occupe désormais une 
place importante dans les préoccu-
pations des responsables du CRB. 

Ces derniers espèrent profiter du 
contexte actuel et de l’assouplisse-
ment des exigences de la JS Saoura 
pour trouver rapidement un terrain 
d’entente. Si les négociations se 
poursuivent dans un climat favora-

ble, un accord pourrait intervenir 
dans les prochains jours, permettant 
ainsi au Chabab d’enregistrer une 
nouvelle recrue de choix avant le 
début de la préparation d’intersai-
son. Une chose est sûre, le CRB n’a 

pas dit son dernier mot dans ce dos-
sier et semble plus déterminé que 
jamais à convaincre la JS Saoura de 
céder son défenseur pour la saison 
prochaine. 

M. L.
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Les discussions se poursuivent  

Le Chabab avance  
ses pions pour Akacem

Stage d’intersaison :  
la Tunisie, une option  

crédible 

Mohamed LaminePar

Tout va pour Etouga 
La formation de Laâqiba tient sa 

nouvelle recrue offensive. 
D'après des sources concor-

dantes, Franck Etouga a trouvé 
un accord définitif avec les diri-

geants du Chabab et a même 
signé un contrat de deux saisons 
au profit de la formation de Laâ-
qiba. Libre de tout engagement, 

l'ancien attaquant de l'USM 
Khenchela figurait parmi les 

pistes privilégiées des responsa-
bles belouizdadis pour renforcer 
le secteur offensif. Relancé au 
cours des derniers jours par les 

dirigeants du CRB, le joueur a fi-
nalement donné son feu vert pour 
rejoindre les Rouge et Blanc. Les 
négociations se sont accélérées 
récemment et les deux parties 

sont parvenues à un terrain d'en-
tente, permettant ainsi de boucler 

l'opération.  
Convaincu par le projet sportif 

du Chabab, mais également 
conscient qu'il ne trouverait pas 

une meilleure opportunité, 
Etouga a décidé de s'engager 
avec les Rouge et Blanc. Sauf 

improbable retournement de si-
tuation, Franck Etouga sera bel et 
bien l'une des nouvelles recrues 

du CR Belouizdad lors de ce 
mercato estival, en attendant l'of-
ficialisation de son arrivée par la 
direction du club, chose qui ne 

devrait plus tarder puisque la di-
rection prépare activement la pré-

sentation des nouvelles recrues 
pour la saison prochaine. 

M. L.

Belkhir rejoint l’ESS 
C’était dans l’air du temps et c’est 

désormais officiel. Islam Belkhir ne 
portera plus le maillot du Chabab 

pour la saison prochaine. En fin de 
contrat, le joueur n’a pas reçu de 

nouvelles de la part de ses 
dirigeants et il savait que son 

aventure au CRB était bel et bien 
terminée après une saison très loin 

des attentes. Dans ce sens, le joueur 
a compris le message puisqu’il n’a 
reçu aucune offre de prolongation. 

S’il était dans un premier temps 
proche d’un transfert au MCO, c’est 
finalement l’ESS qui a raflé la mise 

du moment qu’il va signer un contrat 
de deux ans au profit de cette 

équipe. Belkhir n’a jamais su passer 
le cap au sein de la formation de 

Laâqiba. Les dirigeants avaient 
même libéré Iwuala pour lui, mais 

sans qu’il y ait la moindre réussite 
dans ce sens. C’est ainsi que se 

termine l’histoire de Belkhir au 
Chabab, une histoire dont on 

retiendra un seul mot : déception. 
 

Convoité  
par le Chabab 

Merili file  
à Benghazi 

Même si le CRB l’a relancé et lui a 
fait une proposition, le milieu de 
terrain de l’USMA, Islam Merili a 

finalement décidé d’aller à 
l’étranger puisque le club libyen de 

Benghazi a annoncé sa signature 
avant-hier soir. Les dirigeants du 

Chabab perdent une de leurs pistes 
mais vont se tourner vers le reste 

des pistes pour faire en sorte de 
trouver le renfort souhaité dans 

l’entrejeu. 
M. L.



Sadir Sayeh

Entretien réalisé par

Kermiche : « J’ai décidé 
de rejoindre la JSEB »

Samir Kermiche, le désormais 
ex milieu de terrain du RCK, 
affirme avoir décidé de 
rejoindre le nouveau promu en 
Ligue 1, la JS El Biar. Ce dernier 
remercie le RCK et estime qu’il 
est temps pour lui de donner un 
autre élan à sa carrière. 
 
 
 
 

Selon nos informations, il semble que 
vous avez décidé de quitter le RCK ? 

Pour l’instant, je profite de mes vacances 
en famille, qui m’a beaucoup 

manqué durant la saison spor-
tive, et pour revenir à 

votre question je dirais 
que dans la vie il ne 

faut pas revenir en 
arrière, donc je 
peux affirmer que 
mon aventure 
avec le RCK fait 
désormais partie 
du passé. J’ai 
passé de très 
bons moments 
avec ce presti-

gieux club, qui 
m’a beaucoup aidé 

dans l’évolution de 
ma carrière, au-

jourd’hui il est temps pour 
moi de passer à autre chose. 

Autre chose ? On peut comprendre 
par là que vous avez conclu avec une 
autre équipe ? 

Ecoutez, comme tous joueurs de football, j’ai 
eu des sollicitations de part et d’autre, surtout 
en Ligue 2, et quelques touches en Ligue 1. 
 

Parmi les équipes de L1, il y a le 
nouveau promu la JS El Biar, n’est-
ce pas ? 

Effectivement, mon manager m’a fait part 
de l’intérêt de la JSEB, il est en train de tra-
vailler sur ce point pour conclure le transfert  
 

Donc vous êtes d’accord ? 
Ecoutez, je vous ai dit que je veux donner 
un autre élan à ma carrière, j’ai pesé le 
pour et le contre sur ce sujet pour ensuite 
décider de rallier le nouveau promu en 
Ligue 1. Je pense que le temps est venu 
pour moi de passer à une étape supérieure 
dans ma carrière et El Biar me donne cette 
opportunité de hisser le niveau, et Inch’Al-
lah tout ira bien car il reste dans les pour-
parlers quelques détails à régler. 
 

Peut-on dire que vous êtes la 
première recrue de la JSEB, cet été ? 

Je ne suis pas au courant de ce qui se dé-
roule dans la formation d’El Biar, mais je 
sais une chose, ses dirigeants sont très am-
bitieux, ils veulent réussir leur première 
saison en Ligue 1, et ils comptent aussi ef-
fectuer un recrutement de qualité pour 
avoir leur mot à dire, j’espère faire partie 
de leur stratégie pour la saison prochaine, 
et être à la hauteur des attentes.  

N. S.

Après avoir tenté le coup avec le 
gardien de but de l’USMA Kamel 
Soufi, pour un éventuel 
recrutement suite à l’accession 
historique en Ligue 1 Mobilis, les 
dirigeants de la formation El 
Biaroise à leur tête le président 
Mohamed Naamane et son 
complice l’entraineur Mohamed 
Turqui ont éprouvé les pires 
difficultés pour trouver celui qui 
pourra garder les bois de leur 
équipe lors de la saison prochaine.  
 
 
 

E
n effet, après avoir passé en 
revue plusieurs CV de certains 
derniers remparts, l’entraineur 
des Bleu et Rouge a fini par 

mettre le doigt sur le CV du gardien de but 
de l’ES Mostaganem, Abdeslam Hannane. 
Le profil de ce dernier, nous dit-on, dans 
l’entourage du club d’El Biar, semble plaire 
à l’entraineur Turqui, qui aurait décidé de 
charger son manager général d’entrer en 
contact avec le gardien de but de l’ESM. 
 
… Certains dirigeants ne sont 
pas convaincus    
Toutefois, on a appris que certains dirigeants 
à la JSEB ne sont pas très convaincus par les 

qualités de ce gardien de but, estimant que 
ce dernier ne possède pas les qualités 
requises pour garder la cage du club en 
Ligue 1, au moment où l’entraineur Turqui, 
qui affirme le contraire, aurait rappelé que 
Hannani aurait été à la hauteur, après le 
départ de l’ex-International et légende de 
l’équipe nationale, Rais Ouahab M’bolhi, 
n’était la perméabilité des défenseurs.  
 
Turqui va devoir temporiser 
encore 
Autre fait, révèle notre source, et lors des 
réunions entre l’entraineur Mohamed 
Turqui et le président Naamane 
ainsi que le manager 
général du club 
concernant le volet 
recrutement, ces 
derniers auraient 
demandé au 
coach des Bleu 
et Rouge de 
temporiser 
encore avant 
de prendre 
une décision 
finale 
concernant ce 
poste ô 
combien 
important dans le 
onze de la JS El 
Biar. 

N. S.
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Lahssene HamaPar

Tadjer 
devra rendre une 

réponse cette semaine  
Pour sa part, le milieu de terrain de 

l’USC, Arslane Tadjer, devra rendre une 
réponse aux dirigeants de la JS El Biar cette 

semaine, ou au plus tard au début de la 
semaine prochaine, quant à son éventuel 

recrutement ou non. Selon nos sources, ce 
milieu de terrain dont on a beaucoup parlé depuis 
la fin du championnat, devrait se rendre à Alger 

avec son manager pour rencontrer les 
dirigeants du nouveau promu, et décider de sa 

venue ou non chez le nouveau promu. De 
leur côté, les responsables de la formation 

de la capitale, nous révèle une source, 
aurait préparé une offre financière 

importante pour convaincre ce 
jeune joueur d’opter pour 

leur formation.

Berrabah et Amriche ne seront 
pas maintenus  

Si la direction de l’Olympique Akbou a déjà 
décidé de prolonger deux joueurs en 

l’occurence Zammoum et Addadi, il n’en 
demeure pas moins que le flou persiste encore 
concernant la liste des joueurs à libérer cet été. 

Alors que plusieurs éléments n’ont pas 
convaincu, en se contentant de quelques 

apparitions seulement, il n’en demeure pas 
moins que certains noms commencent à 

figurer concernant les éléments qui seront 
libérés. C’est le cas pour les deux joueurs 

Amriche et Berrabah, dont la chance d’être 
retenus parmi le groupe demeure minime. La 

liste devrait être communiquée prochainement. 
 

Gherbi dans le doute  
En plus de Berrabah et Amriche, un autre 

joueur pourrait ne pas être maintenu dans le 
groupe de la saison prochaine. A cet effet, on 

croit savoir de sources bien informées que 
l’attaquant Gherbi est déjà dans le doute. Le 

joueur n’a pas réussi à s’imposer dans l’effectif 
malgré que le staff technique eût décidé de lui 

accorder plusieurs fois la chance lors des 
rencontres de la saison écoulée. C’est ainsi 

qu’il devrait s’ajouter à la liste des joueurs qui 
ne seront pas maintenus dans le groupe. 

 

Tout pour conserver Yesli  
Après avoir décidé de libérer plusieurs 

éléments lors de cette période estivale, à 
l’image de Mehdaoui, Chelfaoui, Saâdallah, en 

attendant d’autres, les dirigeants de 
l’Olympique Akbou comptent faire le maximum 

pour conserver leur gardien Yesli. Auteur 
d’une bonne saison après avoir rejoint le 

groupe lors de la période hivernale, le portier 
en question est déjà sur la tablette de 

plusieurs clubs, à l’image de la JSK et le MCA. 
Les dirigeants veulent néanmoins conserver 

l’ossature de l’équipe. 
 

Bencheikh Lefgoun n’est pas 
encore fixé  

Prêté à l’ES Sétif lors du mercato hivernal, 
Bencheikh Lefgoun n’est pas encore fixé sur 
son avenir, après la fin de sa période de prêt. 

Le joueur est de retour à l’Olympique Akbou, en 
attendant ce qui se décidera lors des prochains 

jours par les dirigeants et le coach Amrani. 
L. H.

Il a signé un contrat d’une saison 

Amrani, nouvel 
entraîneur

C’est désormais officiel. 
Abdelkader Amrani est le 
nouvel entraîneur de la 
formation de l’Olympique 
Akbou, suite à l’accord conclu 
avec les dirigeants pour 
prendre les destinées de la 
barre technique en prévision 
de la saison prochaine.  
 
 
 

E
n effet, le technicien en ques-
tion qui était déjà sur les ta-
blettes des dirigeants avant 
même la fin de saison, a négo-

cié ces derniers jours, avant de parvenir à 
un accord définitif dans l’après-midi 
d’avant-hier, samedi, à Alger, avec le di-
recteur général de la SSPA les Lions de la 
Soummam, Karim Takka. C’est ainsi qu’il 
a paraphé son contrat en début de soirée 
de ce samedi, en s’engageant pour une 
durée d’une saison avec le club akboucien. 
Un nouveau chalenge pour le technicien 
tlemcénien, qui a déjà un riche parcours en 
sa possession pour avoir entrainé plusieurs 
clubs de l’élite ces dernières années. 
 
Un contrat d’un an pour une 

place sur le podium 
Pour sa troisième saison parmi l’élite, la 
formation de l’Olympique Akbou a dé-

cidé de revoir ses ambitions à la hausse, 
en décidant de disputer les premiers rôles, 
avec une place sur le podium comme ob-
jectif primordial. Après s’être contenté du 
podium ces deux dernières saisons, les 
responsables du club akboucien, ont tracé 
une place parmi le trio de tête, tout en vi-
sant le meilleur parcours possible en 
Coupe d’Algérie. C’est ainsi qu’ils ont 
jeté leur dévolu sur un technicien expéri-
menté, en la personne de Abdelkader 
Amrani, qui est jugé en mesure de mener 
le club à bord port. Tout en s’engageant 
pour un contrat d’une année, le nouvel 
entraineur de l’Olympique Akbou aura à 
disputer une place sur le podium comme 
principal objectif. C’est ainsi qu’il de-
meure en mesure de répondre aux at-
tentes des dirigeants et des supporters, 
d’autant plus que les responsables des 
Lions de la Soummam, ne veulent pas re-
vivre le scénario des saisons précédentes, 
avec cette instabilité au niveau de la barre 
technique. 
 

Un nouveau challenge pour 
une seconde expérience à 

Béjaïa 
En acceptant de mener cette aventure 
avec le club de l’Olympique Akbou, le 
coach Abdelkader Amrani vient ainsi 
d’entamer une nouvelle aventure pour sa 
seconde expérience à Béjaia, après avoir 
déjà dirigé le MO Béjaia depuis quelques 
années. Ayant une riche expérience en 

championnat algérien, après avoir dirigé 
plusieurs clubs auparavant, à l’image du 
WAT, ASO, CRB, MOB, JSK, ESS et au-
tres. De ce fait, cette expérience sera ainsi 
d’une grande importance pour le club ak-
boucien dans la mesure où cela pourrait 
être d’un grand apport pour le club afin 
de réussir à atteindre ses objectifs la sai-
son prochaine. Les dirigeants akbouciens 
comptent beaucoup sur l’expérience de 
l’entraineur pour jouer des rôles impor-
tants la saison prochaine, afin de ne pas 
décevoir les fans.  

L. H.

Hannane plait  
à Turqui, mais…



Habib Medahi
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Soukkou, le grand oublié  
du mercato ?  

Alors que plusieurs mouvements s’annoncent au sein 
du mercato estival, l’avenir de Mustapha Djabril 

Soukkou demeure plus incertain que jamais. L’ailier de 23 
ans, qui sort d’une saison honorable sous les couleurs du 
Paradou AC avec un bilan de quatre réalisations, espérait 
franchir un nouveau palier durant cette intersaison. Pourtant, 
malgré la volonté affichée de ses dirigeants de lui accorder 
un bon de sortie, aucune avancée concrète n’a été 
enregistrée concernant son transfert. Annoncé dans le viseur 
de plusieurs clubs ces derniers mois, Soukkou peine 
toujours à voir ses prétendants passer à l’action. Les intérêts 
évoqués n’ont, jusqu’à présent, débouché sur aucune 
négociation officielle avec la direction du Paradou AC, 
laissant le joueur dans une situation particulièrement 
délicate. Parmi les pistes les plus sérieuses figurait celle de 
l’Espérance Sportive de Tunis. Cependant, les récents 
changements intervenus au sein du club tunisien, marqués 
notamment par les départs de Yazid Mansouri et de Patrice 
Beaumelle, ont considérablement refroidi ce dossier. Une 
évolution qui a réduit les perspectives de l’ancien 
international espoir, lequel nourrit pourtant l’ambition de 
relever un nouveau défi afin de poursuivre sa progression. 
Aujourd’hui, l’incertitude entoure donc l’avenir de Soukkou. 
Contrairement à ses coéquipiers Kohili, Ramdaoui et Islam 
Abdelkader, qui suscitent un intérêt plus concret sur le 
marché, l’ailier ne voit pas les prétendants se bousculer pour 
s’attacher ses services. Une situation qui alimente 
naturellement les interrogations quant à sa prochaine 
destination. À moins d’un retournement de situation dans les 
prochains jours, le joueur risque de devoir patienter encore 
avant de connaître son avenir. Reste à savoir si l’un des 
clubs intéressés décidera enfin de passer à l’offensive pour 
convaincre le Paradou AC de le laisser partir et offrir à 
Soukkou l’opportunité qu’il attend depuis plusieurs mois. 

H. M.

Auteur d’une saison remarquable sous les 
couleurs de l’US Chaouia, Mohamed El 
Amine Sahnoun pourrait bien effectuer 
son retour au Paradou AC lors de ce 
mercato estival un an après avoir quitté 
le club. Selon nos informations, les 
dirigeants pacistes suivent avec 
beaucoup d’attention les performances 
de leur ancien gardien de but et étudient 
sérieusement la possibilité de le rapatrier 
dès cet été. Son retour ne serait qu’un 
juste retour à la maison, Sahnoun ayant 
fait toutes ses classes au PAC.  
 

 
 

C
onvaincus de sa progression et son 
rendement tout au long de l’exercice 
écoulé, les responsables du club algérois 
voient en lui un profil capable d’apporter 

une réelle plus-value à l’effectif. Son expérience et sa 
maturité pourraient notamment constituer un atout 
précieux pour accompagner le jeune Mohamed El 

Koubi dans sa progression et renforcer la concurrence 
à un poste clé. Au-delà de ses qualités sportives, 
Sahnoun présente également l’avantage de 
parfaitement connaître l’environnement du Paradou 
AC. Formé au sein de l’académie du club, il a 
conservé des liens étroits avec plusieurs figures de la 
maison jaune et bleue, à commencer par le président 
Hacene Zetchi, avec lequel il entretient d’excellentes 
relations. Cet attachement mutuel pourrait faciliter 
d’éventuelles discussions entre les différentes parties 
dans les semaines à venir. Pour l’heure, aucun accord 
n’a encore été conclu et le dossier demeure au stade 
de la réflexion. Néanmoins, la piste est bel et bien 
réelle et un retour de Sahnoun au Paradou AC ne peut 
être exclu surtout que le club est obligé de se renforcer 
à ce poste après le départ de Moussaoui et la non-
conservation d’Ahmed Abdelkader après avoir eu 
beaucoup de mal pour s’imposer lors de l’exercice 
sortant. Les prochains jours devraient permettre d’en 
savoir davantage sur les intentions des dirigeants 
pacistes, qui cherchent à renforcer leur effectif avec 
des joueurs connaissant l’identité et les exigences du 
club. Dans ce contexte, le nom de Mohamed El Amine 
Sahnoun apparaît aujourd’hui comme une option 
crédible pour le poste de gardien de but. 

H. M.

Sahnoun devrait revenir  
à la maison

Mouloud Ait-Mesbah

Une AGex décisive pour
l’avenir et la stabilité du cluB

La situation de l’USMH 
entre dans une phase 
particulièrement 
importante avec la tenue 
imminente de son 
Assemblée générale 
extraordinaire (AGex). 
Initialement prévue le 18 
juin, la réunion a été 
décalée au 22 ou 23 juin 
pour des raisons 
administratives.  

 
 

 

C
e rendez-vous est dés-
ormais perçu comme 
une étape cruciale 
dans la gestion et l’or-

ganisation du club, dans un contexte 
où les décisions attendues pour-
raient influencer directement son 
avenir. Dans un contexte marqué 
par des incertitudes et une attente 
forte des membres et des suppor-
ters, cette AGex apparaît comme 
une étape essentielle pour éviter une 
situation de blocage prolongé. 
 
Une transition délicate 
après la démission de 

Rebah 
Le président sortant, Salim Rebah, 
a officiellement décidé de quitter 
ses fonctions à la tête du club. Sa 
démission a été déposée dans les 
règles et confirmée, mettant ainsi 
fin à son mandat.  
Cette décision intervient dans un 
climat où les responsabilités à la 
tête du club sont devenues de plus 
en plus lourdes, notamment en rai-
son des contraintes administratives 
et des attentes sportives.  
Malgré les appels de certains 
membres de l’AG et des proches 

du club pour le convaincre de re-
venir sur sa décision, le dirigeant 
reste ferme et déterminé à tourner 
la page. 
 

Des tentatives  
de maintien restées 

sans issue 
Dans les coulisses, plusieurs initia-
tives ont été entreprises afin de 
maintenir Salim Rebah à son 
poste, au moins temporairement, 
le temps d’assurer une transition 
structurée. L’objectif principal 
était d’éviter un vide de gestion 
qui pourrait fragiliser davantage le 
club à l’approche de la nouvelle 
saison. Cependant, ces tentatives 
n’ont pas abouti. Le président sor-
tant a maintenu sa position de dé-
part, estimant que son cycle au 
sein du club est arrivé à son terme 
et qu’il est temps de laisser place 
à une nouvelle direction. 

 

Ouverture  
des candidatures  
et enjeu électoral 

L’un des points centraux de cette 
AGex sera l’ouverture officielle 
des candidatures pour la prési-
dence du club. Cette étape est cru-
ciale, car elle doit permettre 
d’organiser une succession rapide 
et éviter toute vacance prolongée à 
la tête de l’institution. Les mem-
bres de l’AG auront la responsabi-
lité de mettre en place un processus 
transparent et structuré afin de per-
mettre l’émergence d’un nouveau 
président capable de prendre en 
main les affaires du club dans une 
période délicate. 
 

Les qualités attendues 
du futur président 

Le futur dirigeant devra répondre 
à plusieurs exigences importantes. 

Sur le plan administratif, il devra 
être capable de réorganiser la 
structure du club et de stabiliser la 
gestion interne.  
Sur le plan financier, il devra ap-
porter des solutions concrètes pour 
assurer l’équilibre et la continuité 
des opérations.  
Sur le plan sportif, le futur prési-
dent devra proposer un projet co-
hérent permettant de reconstruire 
une équipe compétitive et de re-
donner une identité forte au club. 
Enfin, sa capacité à fédérer les 
membres, les joueurs et les suppor-
ters sera un élément déterminant 
dans la réussite de son mandat. 
 
Une urgence pour éviter 

le blocage 
La situation actuelle impose une 
réaction rapide afin d’éviter toute 
période de paralysie administrative. 
Le club doit impérativement prépa-

rer la saison prochaine, notamment
en ce qui concerne le recrutement
la préparation physique et la plani-
fication du stage d’intersaison.  
Sans direction clairement installée
ces dossiers risquent d’être retar-
dés, ce qui pourrait avoir un impact
direct sur les performances spor-
tives de l’équipe lors du prochain
exercice. L’USMH se trouve au-
jourd’hui dans une phase critique
de son histoire récente.  
Entre les difficultés de gestion, les
attentes des supporters et la néces-
sité de retrouver une stabilité dura-
ble, le club doit impérativement
amorcer un nouveau cycle.  
La réussite de cette transition dé-
pendra essentiellement de la capa-
cité des membres de l’AG à
s’accorder rapidement sur un nou-
veau président et à soutenir un pro-
jet commun. 

M. A-M

Par

Par



Omar YahiaouiPar
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Le silence pesant de Cherif 
Hadjar après son rendez-vous 
manqué avec le président Salim 
Messani installe une crise de 
nerfs au RC Kouba. Les 
supporters s'enflamment sur les 
réseaux sociaux face à l'attitude 
du technicien. Un ultime face-à-
face est programmé pour sceller 
définitivement l'avenir de la 
barre technique. 
 
 

L'atmosphère est devenue électrique 
au sein de la maison koubéenne en 
l’espace de quelques jours. Alors 
que l’heure était à la planification de 

la nouvelle saison et à la stabilité de la barre 
technique, le faux bond inattendu de Cherif 
Hadjar a jeté un immense froid. En annulant son 
entrevue cruciale avec le président Salim Mes-
sani, l’entraîneur a ouvert la porte à toutes les 
spéculations. Ce rendez-vous manqué a cassé 
une dynamique positive et envenimé une am-
biance qui était pourtant sereine après la fin du 
championnat. Depuis cet épisode, c'est le black-

out total. Un silence radio rigoureux s’est ins-
tallé des deux côtés. Le coach refuse de s’expri-
mer sur ses réelles motivations tandis que la 
direction koubéenne s'emmure dans un mutisme 
protecteur pour éviter d'aggraver la situation.  

 
Ne pas se laisser  
dicter le tempo 

Cette absence de communication officielle a eu 
l’effet d’une traînée de poudre sur la toile. Les 
plateformes de supporters bouillonnent et la 
communauté du Raed exprime sa profonde 
frustration face à ce qui est perçu comme un 
manque de considération pour le club. Sentant 
le danger de voir le projet estival s'effondrer, la 
direction menée par Messani tente de reprendre 
la main. Pas question de se laisser dicter le 
tempo indéfiniment. Les dirigeants koubéens 
insistent lourdement pour fixer une nouvelle 
rencontre cruciale dans les prochaines heures. 
Cette fois, ce sera le moment de vérité pour le 
Raed. L'état-major du club veut des engage-
ments clairs et des réponses immédiates pour 
lancer le recrutement. Les cartes sont désormais 
sur la table et le club refuse de rester l'otage 
d'une indécision qui paralyse sa préparation. Ce 
second rendez-vous de la dernière chance s'an-
nonce comme le véritable juge de paix pour 
l'avenir immédiat du club. Si Cherif Hadja brille 
à nouveau par son absence, les Koubéens auront 

leur réponse définitive. Le Raed saura alors 
qu'il doit impérativement tourner la page et 
avancer sans lui. 

 
L'ombre de Charef plane  

sur Kouba 
Face aux hésitations de l'entraîneur en poste, les 
décideurs du RC Kouba commencent à scruter 
l'horizon pour parer à toute mauvaise surprise. 
Le profil de Boualem Charef émerge naturelle-
ment dans l'entourage du club comme la solu-
tion idéale pour reprendre les commandes si la 
situation venait à s'effondrer. 
Le football a horreur du vide et la direction du 
Raed l'a bien compris. Devant le flou artistique 
qui entoure les intentions du staff technique ac-
tuel, l'état-major du club ne peut pas se permet-
tre de rester les bras croisés à regarder le temps 
filer. C'est dans cette optique de prévoyance que 
plusieurs dirigeants influents ont d'ores et déjà 
glissé un nom bien connu dans les couloirs du 
club, celui de Boualem Charef. Il ne s'agit pas 
pour l'instant d'une démarche officielle ni d'un 
contact direct établi avec le technicien, mais 
plutôt d'une anticipation stratégique indispen-
sable pour protéger les intérêts sportifs de 
l'équipe. L'idée d'un retour de ce stratège che-
vronné séduit de nombreux observateurs du 
côté de Kouba. Il faut dire que l'homme arrive 
en terrain conquis. Son passé sur le banc du 

Raed plaide largement en sa faveur et les fidèles 
de Benhaddad gardent un excellent souvenir de 
ses préceptes de jeu et de sa rigueur légendaire.  

 
Sans faire de bruit, l’option 

Charef fait son chemin 
Sa connaissance parfaite des rouages du club et 
son expérience du haut niveau constituent des 
atouts majeurs dans cette période de transition 
délicate. Pour les dirigeants qui poussent cette 
idée, ce choix représenterait une garantie de 
compétence et de stabilité immédiate. L'hypo-
thèse prend de l'épaisseur à mesure que le doute 
s'installe. Dans l'esprit des dirigeants koubéens, 
si le désistement du coach actuel venait à se 
confirmer, Boualem Charef s'imposerait de ma-
nière quasi évidente comme le successeur le 
plus légitime. Sa philosophie de jeu axée sur la 
formation et la discipline correspond en tous 
points aux exigences de l'environnement kou-
béen. Sans faire de bruit, l’option Charef fait 
son chemin en coulisses et rassure une partie de 
l'entourage du club face aux turbulences du mo-
ment. La direction du Raed prouve ainsi qu'elle 
refuse de subir les événements en préparant ses 
arrières avec un grand nom du football national. 
Si le navire koubéen se retrouve sans capitaine, 
le profil de Boualem Charef est déjà prêt à s'im-
poser comme la solution de secours idéale. 

M. A. 

La gestion d’un club 
de football de 

l’envergure du NAHD ne 
s’apparente pas à la 

tenue d'un commerce de 
quartier, et son président 

actuel, Yacine Hanied, tient 
fermement à le rappeler. 

Alors que les coulisses du 
Nasria s’agitent au rythme 

des rumeurs de reprise et des 
promesses d'investissements 

salvateurs, le premier 
responsable du club a fermement 

cadré le débat autour de la 
délicate question des bilans 

financiers. Face aux sollicitations 
insistantes de divers intermédiaires, 

Hanied a opposé une fin de non-
recevoir au déballage public, opposant 

la rigueur institutionnelle aux 
discussions de comptoir. 

 
 

D
epuis plusieurs jours, la pression montait 
autour de la direction pour la transmission 
des bilans comptables des deux précédentes 
saisons. L’argument avancé par les deman-

deurs ? Pouvoir soumettre ces documents à d’éventuels 
repreneurs ou sponsors désireux d'injecter des fonds 
pour éponger les dettes du club. La réplique de Yacine 
Hanied ne s’est pas fait attendre. Le président a été on 
ne peut plus clair : les bilans financiers sont bel et bien 
prêts, ficelés et clôturés depuis un certain temps. Ce-
pendant, il refuse catégoriquement que ces documents 
administratifs hautement confidentiels soient jetés en 
pâture sur la place publique ou remis au premier venu 

sous prétexte de «facilitation». Pour la direction, expo-
ser la comptabilité du club dans la rue ou l'abandonner 
à des cercles non initiés- qui n’ont souvent aucune 
compétence en gestion financière- relève du non-sens 
absolu et de l'amateurisme. 

 
La transparence derrière  
les portes de la direction 

Loin de vouloir dissimuler l'état réel des finances du 
Nasria, Yacine Hanied a tracé la seule feuille de route 
légitime pour quiconque souhaite auditer le club. Les 
portes de la direction sont ouvertes. Tout investisseur 
sérieux, porteur d’un projet concret et crédible, est in-
vité à se présenter officiellement au siège du club. C’est 
là, et nulle part ailleurs, que les données chiffrées se-
ront partagées. Pour prouver sa bonne foi et l'exactitude 
des comptes professionnels établis, le président du 
NAHD va encore plus loin : il affirme que les repre-
neurs et sponsors potentiels pourront non seulement 
consulter les pièces administratives sur place, mais éga-
lement s'entretenir directement avec le commissaire 
aux comptes du club. Cette démarche, hautement pro-
fessionnelle, garantit la vérification et la certification 

de la véracité de chaque centime inscrit dans ces bilans, 
loin de l'effervescence et des approximations des ré-
seaux sociaux. Cette mise au point rigoureuse de la part 
de Hanied intervient dans un contexte bien précis. Des 
informations récentes ont fait état de la volonté de l’an-
cienne gloire du club, Chaâbane Merzekane, d’obtenir 
ces fameux bilans financiers des deux derniers exer-
cices. L'ancien international se disait prêt à faire l'in-
termédiaire pour soumettre le dossier d'actifs et de 
passifs à deux grandes entreprises nationales, disposées 
à venir en aide au Nasria. Si l'intention de l'ancienne 
figure des Sang et Or peut sembler louable au vu de la 
crise étouffante que traverse le club, la méthode, elle, 
péchait par son manque de formalisme. En rappelant 
que le NAHD dispose de structures officielles, d'un se-
crétariat général et de canaux de communication régle-
mentaires, Yacine Hanied protège l'institution contre 
l'ingérence des intermédiaires. Le message est désor-
mais limpide : si de grandes sociétés veulent réellement 
investir au NAHD, leurs émissaires savent exactement 
où se situe le bureau du président et le cabinet du com-
missaire aux comptes.   

O.Y.

Hanied siffle la fin du grand déballage public 

Des bilans prêts, 
mais pas pour la rue 

 Un 76e anniversaire  
dans l'ombre et l'indifférence  

pour le NAHD 
C’est un silence radio qui fait mal au cœur 
des puristes. Le 15 juin marque pourtant 

le 76e anniversaire de la création du 
NAHD, né en 1947 dans le mythique 
quartier de Léveilley, au non moins 

célèbre café Kaddour Nehar de la rue 
Mokhtar Adel. Mais cette année, 

l'ambiance n'est pas à la fête : aucun 
préparatif, aucune banderole, que ce 

soit du côté des supporters 
désabusés ou d'une direction aux 

abonnés absents.  
 

 

Les employés  
du club suspendus  

aux promesses  
de l'APC 

La crise financière du NAHD 
ne frappe pas que les 

joueurs, elle touche de 
plein fouet les travailleurs 

de l'ombre. Les 
employés du club 

attendent toujours avec 
une impatience 

grandissante la 
régularisation de 

leurs salaires 
impayés. 

Récemment, une 
réunion de crise 

s'est tenue avec 
le président 

Yacine Hanied. 
Ce dernier a 

tenté de 
calmer le jeu 

en liant 
directement 

le 
versement 
de leur dû 
à l’arrivée 

de la 

Hadjar plonge le Raed 
 dans l'incertitude 
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L’AGO aura lieu en fin du mois 
Pendant que le commissaire aux comptes s’atèle à préparer les bilans du CSA/MOB, 
pour qu’ils soient présentés lors de l’AG Ordinaire qui aura lieu prochainement, les 
spéculations vont bon train concernant les intentions des dirigeants et surtout la date 
de la tenue de cette AGO. Toutefois, aux dernières nouvelles, on apprend que cette 

AGO devrait avoir lieu en fin du mois en cours. Les membres du CSA/MOB auraient 
déjà informé le commissaire aux comptes pour accélérer la préparation de ces bilans 
dans les délais fixés pour la tenue de cette réunion. Les supporters et les membres de 
l’AG ont jugé cette période cruciale pour finaliser toutes les démarches administra-

tives et se bien préparer sur tous les plans pour entamer les préparatifs de la nouvelle 
saison dans les meilleurs délais. Les dirigeants du CSA ne souhaitent pas revenir et 

veulent officialiser leur démission en urgence. 
D. S.

Ghanem :  
« La situation actuelle 

est préoccupante »
L’attaquant du MO Béjaïa, Fouad 
Ghanem, s’est dit satisfait du 
parcours réalisé par son équipe, 
tout en affichant sa grosse 
déception de voir son équipe 
échouer de jouer la carte de 
l’accession et de se qualifier 
pour les play-offs. Ainsi donc, il a 
laissé entendre qu’ils auraient pu 
prétendre à mieux si ce n’est 
certains paramètres qui ont joué 
en défaveur de son équipe, 
notamment en fin de saison avec 
l’échec de la dernière journée. A 
cet effet, il a jugé que la situation 
que traverse le club actuellement 
est préoccupante étant donné 
que le flou qui persiste au club 
ne rassure pas pour l’avenir. 
 

 
Le club traverse actuellement une 
période d’incertitude. Cela vous 
préoccupe ou non ? 

Oui, bien sûr. Cette situation est préoccu-
pante dans la mesure où les choses ne sont 
pas encore claires à propos de l’avenir. Un 
club de l’envergure du MOB, un club aussi 
populaire qui se retrouve dans une situation 
de quasi-blocage, je crois qu’il y a quand 
même de quoi s’inquiéter.  
Cette période de l’année est cruciale pour 
préparer la prochaine saison, alors que là, 
qu’est-ce qu’on voit ? Rien. Le club est car-
rément à l’arrêt. 
 

Comment expliquez-vous le fait que 
vous manquez la dernière marche lors 
de la saison précédente ? 

C’est vraiment dommage pour nous de man-
quer un tel objectif d’une telle manière, car, 
il y avait de la place pour faire mieux et de 
viser un bon parcours mais dommage que 
cela n’a pas été le cas.  
Je crois que la seule explication rationnelle 
est : C’est le football. Nous sommes tombés 
sur une équipe qui en voulait, une équipe qui 
jouait sa place en Ligue 2 … et puis il y a eu 
ce penalty raté qui nous a scié les jambes.  
 

Mais les supporters n’ont pas digéré 
cet échec pour des raisons diverses, 
qu’en pensez-vous ? 

Tout comme nos supporters, nous sommes 
déçus et très touchés par cet énorme ratage. 
Mais il ne faut pas tomber dans le piège des 
complotistes et raconter n’importe quoi. 
Nous avons fait match nul, parce que nous 
sommes tombés sur une équipe qui était 
venue défendre en bloc et avec la force du 
désespoir.  
C’est le football, il est ainsi fait. Je suis de 
ceux qui refusent de mettre le résultat de ce 
match sur des faits qui n’ont jamais eu lieu. 

Comme quoi par exemple ? 
Beaucoup de choses ont été dites et accom-
pagné la fin de saison et surtout cet échec à 
domicile lors du dernier match. Mais je dois 
dire que tout ce qui a été dit est infondé car, 
je le répète encore une fois, il y avait en face 
de nous un adversaire qui s’est déplacé à Bé-
jaia pour réussir un bon résultat et assurer 
son maintien. Ce qui explique que la bataille 
était rude sur le terrain sans qu’on parvien-
nent à empocher les trois points de la victoire 
et éviter cette mauvaise situation. 
 

Revenons à votre avenir, avez-vous pris 
une décision ? 

Non, pour le moment, nous n’avons encore 
rien décidé dans la mesure où le flou qui per-
siste au sein du club n’a pas permis de pren-
dre une décision. C’est ainsi que nous 
préférons encore attendre quelques journées, 
avant de décider et surtout faire un bon choix 
étant donné qu’il s’agit de notre avenir. 
 

Donc, vous êtes prêt à rester encore au 
club, n’est-ce pas ? 

Comme je viens de le dire, nous n’avons pris 
aucune décision mais cela ne veut pas dire 
que nous avons décidé de changer d’air. Ac-
tuellement, nous attendions de voir les 
choses s’éclaircir et surtout, voir encore plus 
clair avant de prendre une décision qui nous 
arrange sur tous les plans pour notre avenir. 

D. S.

Djamel Sahli 
Entretien réalisé par 
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Inter régions

Les spéculations vont bon train 
au sein de la formation de la JSM 
Béjaïa, dont tout dépend de la 
tenue de l’AG Ordinaire pour 
officialiser la démission des 
membres du bureau actuel et 
élire une nouvelle équipe qui va 
gérer les affaires du club. 
Cependant, la situation n’est pas 
encore claire jusqu’à présent, 
puisqu’aucune date n’a été 
arrêtée par les membres du CSA.  
 
 
 

A
lors qu’on continue de spéculer à 
propos de la date de cette AGO, 
très attendue par tous les amou-
reux du club et les joueurs aussi, 

rien n’a encore filtré sur la date exacte pour 
cette réunion. Ce qui n’a pas tardé à faire ins-
taller un climat d’inquiétude au sein de cette 
équipe de la JSMB, dont l’été pourrait être 
agité face à l’insistance des supporters pour 
le départ de l’actuelle équipe dirigeante. 
 

Le manque de communication  
a accentué les doutes 

Ce qui a accentué les doutes sur la réelle inten-
tion des responsables du CSA/JSMB est le fait 
que les dirigeants ne communiquent plus sur 
la page officielle du club pour rassurer l’opi-
nion publique. Pendant ce temps, les spécula-
tions vont bon train puisqu’on annonce que les 
dirigeants n’ont pas l’intention de partir, pré-
férant gagner du temps pour revenir sur leur 
décision de démissionner. Par ailleurs, d’autres 
estiment que la préparation des bilans, a retardé 

l’annonce de la tenue de cette AGO, puisqu’ils 
ont été déposés chez un commissaire aux 
comptes pour approbation. Une situation qui 
n’arrange pas le club, qui risque d’être 
confronté à un grand retard concernant la pré-
paration de la nouvelle saison. Les fans redou-
tent déjà un mauvais scénario et n’ont pas tardé 
à l’afficher ouvertement ces derniers jours. 
 
Des déclarations en attendant 

la concrétisation 
Il y’ a de cela quelques jours, le président du 
CSA/JSMB Boualem Aizel, avait confirmé 
son départ de la gestion des affaires du club 
et ce, en annonçant son retrait définitif. Ce-
pendant, cela n’a pas été encore concrétisé 
sur le terrain puisque le flou persiste toujours. 
Ayant avancé la date de 15 juin pour la tenue 
de cette AGO, les membres du CSA préfèrent 
désormais le silence pendant que l’inquiétude 
commence à s’installer au sein des fans et les 
amoureux du club. Pour certains d’entre eux, 
cela démontre que les dirigeants sont en train 
de gagner du temps en attendant de décider à 
propos de leur avenir et de continuer leur 
mission avec le club. Ce qui devrait se confir-
mer lors des prochains jours.  
 

Les caisses renflouées  
ont retardé l’annonce 

Par ailleurs, selon des informations qui cir-
culent dans l’entourage du club, les caisses 
du club ont été renflouées par un montant 
important estimé à plus de trois milliards de 
centimes, après que le compte était bloqué 
pendant plusieurs mois. Cette somme semble 
avoir retardé l’annonce de la tenue de l’AGO 
puisque les membres du CSA auraient dé-
cidé de patienter encore avant de réagir 
concernant la date de la tenue de l’AG. 

D. S.

Les anciens dirigeants interpellent la DJS  
Face à la situation du flou qui prévaut au sein du club, les supporters et les anciens 
dirigeants, très inquiets pour l’avenir de l’équipe, continuent de multiplier les 
démarches pour espérer avoir une réponse de la part des membres du CSA. Après 
l’Association des supporters qui a réagi via un communiqué publié sur la page du 
club, des anciens responsables auraient décidé d’emboiter le pas. D’ailleurs, ils ont 
tenu à lancer des appels en direction des membres du bureau du CSA mais aussi 
des responsables de la DJS pour accélérer la procédure de la tenue de l’AGO pour 
officialiser la démission de l’ancien bureau. Il s’agit aussi d’élire un nouveau bureau 
pour gérer les affaires du club. 
 

Des joueurs ont été contactés  
par l’ancien bureau  
Pendant toute cette période, des joueurs ayant fait partie de l’effectif de la saison 
précédente, auraient reçu un contact de la part des membres du bureau pour ne pas 
se précipiter à prendre une décision pour changer d’air cet été. Cela est jugé comme 
une intention de la part de l’ancien bureau de revenir à de meilleurs sentiments et de 
poursuivre leur aventure avec le club. Si le président Boualem Aizel a annoncé qu’il 
ne reviendra pas, ce n’est le cas pour les autres membres du CSA, qui ne se sont 
pas encore exprimés sur leur avenir. Devant une telle situation, le suspense 
continue toujours sur l’avenir de cette équipe en attendant une bonne décision dans 
les prochains jours. 

D. S.

La date de la tenue de l’AGO  
n’a pas été arrêtée 

A quoi jouent  
les membres 

du CSA ?
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Tout le monde s’accorde  
à dire que la poule dans 
laquelle se trouve notre 
Equipe nationale masculine 
de handball lors du prochain 
Mondial, est très relevée.  
 
 

C’
est tout à fait logique 
quand on sait que les 
trois adversaires des 
Verts viennent d'un 

continent qui ne respire que le hand-
ball. Nous nous sommes rapprochés de 
quelques anciens handballeurs interna-
tionaux et là, les avis sont presque les 
mêmes. Il y aura du lourd, du très lourd 
pour les Fennecs. 
 

Lamine Sahli (entraineur 
du HBC El-Biar)  

«Ce sera difficile pour l’Algérie avec la 
présence du Portugal qui est au-
jourd’hui une grande nation du hand-
ball, qui s’est classée en tête de son 
groupe en 2025 aussi bien lors du tour 
préliminaire que lors du tour principal 
et est allé jusqu’en demi-finale. Les Iles 
Féroé ont fait une très nette progression 
ces dernières années et la Pologne reste 
toujours la Pologne bien qu’elle ne soit 
plus au top. C’est une nation de l’Eu-
rope de l’Est et donc elle fait partie des 
grosses cylindrées. Donc ça va être dur 
pour notre équipe. C’est ça le tirage au 
sort et c’est un Mondial. J’espère que 
cela servira de test important pour notre 
sélection qui, il ne faut pas oublier, est 
en pleine reconstruction.» 

 
Sofiane Draouci  

(ex-joueur international)  
«C’est un groupe difficile et c’est le 
haut niveau, il ne faut pas oublier que 
c’est un championnat du monde. Le 
Portugal est une équipe qui a fait 
d’énormes progrès et ce n’est pas un 
hasard si cette équipe a terminé 4e lors 

du dernier mondial. On a la Pologne 
qui s’est éloignée ces derniers temps 
des dernières participations euro-
péennes et mondiales, mais qui est re-
venue en force. Donc, ça reste une 
nation de handball. Le troisième adver-
saire a pour nom les Iles Féroé et quand 
on entend les Iles Féroé, on se dit que 
c’est une petite nation mais attention, 
c’est une nation scandinave qui respire 
le handball. Ils nous ont gratifiés d’un 
très beau handball lors du mondial ju-
niors 2017 à Alger et c’est cette géné-
ration qui est aujourd’hui la 
représentante de ce petit pays géogra-
phiquement parlant. Pour notre sélec-
tion, je pense qu’avec une bonne 
préparation, on peut réaliser une bonne 
participation et je souhaite une très 
bonne chance à notre Equipe natio-
nale.» 

 
Abdallah Benmenni  

(ex-gardien de but 
international) 

 «Je pense que nous 
avons hérité d’un 
groupe particu-
lièrement re-
levé avec 
trois nations 
européennes 
de très bon 
niveau. Le 
P o r t u g a l 
fait au-
jourd ’hu i 
partie des 
meilleures 
sé lec t ions 
du monde, 
avec une gé-
nération talen-
tueuse et avec 
un statut de 
demi-finaliste du 
dernier mondial. La 
Pologne reste une réfé-
rence du handball interna-
tional malgré une période de 

transition et de reconstruction. Quant 
aux Iles Féroé, elles représentent 
sans doute la nouvelle attraction du 
handball mondial. Leur progression, 
ces dernières années, est remarqua-
ble et, même s’il s’agira de leur pre-
mière participation à un mondial. 
C’est une équipe ambitieuse qui a 
déjà démontré qu’elle peut rivaliser 
avec des nations bien établies. Pour 
l’Algérie, l’objectif sera compliqué à 
atteindre. Notre sélection est en 
pleine transition avec un nouveau sé-
lectionneur et un groupe qui cherche 
encore des repères. La qualification 
pour le tour principal sera difficile, 
mais ce type de compétition est aussi 
l’occasion de mesurer les progrès de 
l’équipe et de gagner en expérience 
au plus haut niveau.»  

S. L. 

Handball/ Mondial 2027 

Nos anciens internationaux 
donnent leur avis sur  

le groupe de l’Algérie 

Mondiaux 2026 de muay thaï 
L'Algérie présente avec 12 athlètes 
à Kuala Lumpur 
L'Algérie prendra part aux championnats du monde 2026 
de muay thaï, prévus à partir de demain à Kuala Lumpur 
(Malaisie), avec une délégation composée de 12 athlètes 
(7 messieurs et 5 dames). Cette participation s'inscrit 
dans le cadre du programme de développement des 
sports de combat et de renforcement de la présence 
algérienne sur la scène internationale. Les athlètes de la 
sélection nationale ambitionnent ainsi de réaliser des 
performances à la hauteur du statut du muay thaï algérien 
au niveau mondial. 
 

Athlétisme - Ligue de Diamant 2026 - 
Etape d'Eugene 
Moula et Sedjati engagés  
sur le 800 m 
Les athlètes Slimane Moula et Djamel Sedjati ont confirmé 
leur participation à la 9e étape de la Ligue de Diamant 
2026 d'athlétisme, prévue le samedi 4 juillet prochain à 
Eugene (Etats-Unis). Plusieurs grands champions de la 
spécialité seront également présents à ce rendez-vous, 
notamment, le phénomène américain du 800 m Cooper 
Lutkenhaus, 17 ans seulement, qui s'est offert de justesse 
mercredi soir à Oslo le champion olympique et du monde 
Emmanuel Wanyonyi, pour signer sa 2e victoire de suite 
sur le circuit Ligue de Diamant qu'il découvre à peine. 
Médaillé de bronze sur le 800 mètres des Jeux 
olympiques de Paris-2024, Sedjati possède un excellent 
chrono de 1’41’’46, talonné de très près par son 
compatriote Slimane Moula (1’42’’44). Ce dernier occupe 
actuellement le 4e rang au classement provisoire du 800 
mètres, qualificatif aux finales de la Ligue de Diamant 
2026, prévues début septembre prochain à Bruxelles 
(Belgique). Moula, qui a déjà pris part aux étapes de 
Rabat (le 31 mai) et Stockholm (le 7 juin) totalise un 
capital de 12 points, devancé dans l'ordre par l'Américain 
Lutkenhaus Cooper (16 pts), le Kenyan Emmanuel 
Wanyonyi (14 pts) et le Canadien Marco Arop (13 pts). 
 

Course urbaine 
La 3e édition "Aïch El Assima" 

le 26 juin à Alger 
La troisième édition de la course urbaine d'Alger "Aïch El 
Assima" se tiendra le 26 juin 2026 dans la capitale. Forte 

du succès enregistré lors des deux précédentes éditions, 
cette manifestation sportive ambitionne de réunir des 

milliers de participants autour d'une expérience alliant 
pratique sportive, découverte urbaine et valorisation du 

patrimoine de la capitale. Selon les organisateurs, 
l'épreuve se déroulera sur un parcours d'environ 20 

kilomètres traversant plusieurs sites emblématiques et 
artères principales d'Alger, offrant aux coureurs 

l'occasion de découvrir la ville sous un angle inédit tout 
en relevant un défi sportif. La course s'inscrit dans une 

démarche visant à promouvoir le sport pour tous, le 
tourisme urbain et la mise en valeur des richesses 

historiques, architecturales et culturelles de la capitale. 
Les participants emprunteront un itinéraire spécialement 

conçu pour mettre en lumière la diversité des paysages 
urbains et des espaces publics d'Alger. Les organisateurs 

prévoient la participation de plus de 10.000 coureurs, ce 
qui conforte la place de cet événement parmi les plus 

importantes manifestations de course urbaine en Algérie 
et l'une des plus remarquables à l'échelle africaine. 

 

Jeux d'échecs - Open Mémorial 
Khedim Abdelhamid 

Noureddine Ghebache 
remporte la 7e édition 

L'échéphile Noureddine Ghebache, sociétaire de 
l’Association sportive 'La Relève' d'Oran, a remporté le 

trophée de la 7e édition de l’Open Mémorial Khedim 
Abdelhamid de jeu d’échecs rapide, disputée durant 
deux jours à la Maison de jeunes Mokdad-Ahmed de 

Bir El-Djir (Oran). Ghebache a terminé en tête du 
classement avec 8 points, devançant son coéquipier 

Korso Feciane Abderrahmane, également de 
l'Association sportive" La Relève", crédité de 7,5 

points, tandis que l'Ougandais Mwanda Godfrey a 
complété le podium avec 7 points. 

Disputé selon le système suisse en neuf rondes, à 
la cadence de 10 minutes plus 5 secondes par 
coup, ce mémorial a été marqué par un niveau 
technique relevé, a souligné le directeur de la 

compétition, Slimane Lardjani. 
Les lauréats ont été récompensés par des 

trophées et des cadeaux lors de la cérémonie 
de clôture, tenue en présence de membres de la 

Fédération algérienne des échecs ainsi que de 
représentants de la Direction de la jeunesse et des 

sports de la wilaya d’Oran. 

 
Brahim Houari 

Khelladi (ex-international) 
 «Je vais commencer par la nation la plus forte 

qui est le Portugal. Cette équipe a réalisé un résultat 
historique en terminant 4e lors du Mondial 2025. Actuel-

lement, c'est l'une des nations qui progressent le plus en Eu-
rope et au niveau international. Le match contre le Portugal 

sera très difficile pour l'Algérie. En ce qui concerne les Iles Féroé, 
il ne faut pas oublier que c’est une nation scandinave qui développe 

un handball moderne et très intéressant. Lors de leur 1re participation 
au championnat d'Europe, ils ont tenu tête à la Norvège et ont réalisé 
une belle prestation contre la Pologne et la Slovénie. Il faut se méfier 
de cette nation lors de notre match contre eux. Ils sont tellement effi-
caces sur le terrain qu’ils ont un jeu très développé en air. 
Un jeu très rapide sur les montées de balle et le jeu 
à 7 en attaque. Pour la Pologne, elle traverse une 
période compliquée ces dernières années et 
même si elle a obtenu sa qualification au 
Mondial sur un match barrage, elle peut 

rebondir très vite et est capable de bat-
tre des équipes de niveau intermé-

diaire. Çà reste tout de même une 
nation de handball. Se méfier de 

leur réveil…» 
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Un arbitre officiel refoulé, des 
refus de visas, des délégations 
malmenées… En tant 
qu’observateur, êtes-vous 
surpris ? 

Non, je ne suis pas étonné. C’est la faute à la 
FIFA. Pourquoi deux poids, deux mesures ? 
Infantino a toujours dit de ne pas politiser le 
football, et que le football unit le monde. Et 
là, les États-Unis imposent leur loi, en inter-
disant sous un prétexte fal-
lacieux, à un arbitre, Omar 
Artan, désigné par la FIFA, 
d’entrer, et en fouillant cer-
taines équipes. Je n’accuse 
pas uniquement les États-
Unis, la première puissance 
mondiale, la FIFA doit 
prendre ses responsabilités. 
C’est injuste et inadmissible. 

En tant qu’ancien arbitre 
international, comment vit-on 
cette humiliation ? 

Heureusement, le monde entier a été solidaire 
avec Omar Artan. L’UEFA lui a attribué la Su-
percoupe d’Europe. Il est devenu un héros 
dans son pays, reçu par le président somalien, 
et récompensé de 50 000 dollars. Ce qui 
m’étonne, c’est l’attitude hypocrite de la 
FIFA.  
Pourquoi n’a-t-elle pas insisté ? Elle se justifie 
par la souveraineté du pays hôte… Non. Cet 
arbitre est-il une menace pour la sécurité amé-
ricaine ? Non, c’est un arbitre comme les au-
tres, et son pays lui a délivré un passeport 
diplomatique ! C’est à la FIFA de sécuriser 
ses arbitres. Ils ne viennent pas pour le tou-
risme ou l’émigration, mais pour un travail 
professionnel officiel ! 

Les arbitres africains ont de quoi 
réfléchir sur leur légitimité sur 
la scène internationale ? 

Les arbitres africains ont la CAF pour les dé-
fendre. Eux ne peuvent pas se défendre seuls. 
C’est à la FIFA de décider si un arbitre peut 
aller dans tel pays, pas au pays hôte. Pourquoi 
la FIFA a interdit aux Russes en 2022 et laissé 
les Israéliens faire ce qu’ils veulent ? En tant 
qu’Algérien je n’accepte pas cette discrimi-
nation, ni l’injustice. Il y a beaucoup à revoir 
dans la gestion de cette FIFA. 

Infantino a participé à des 
événements géopolitiques aux 
côtés d’hommes politiques. Est-

ce inquiétant ? 
Oui. Infantino 
cherche ses inté-
rêts personnels, 
en Afrique et 
dans les pays 
a r a b e s . 
L’Afrique a 54 
voix, les Arabes 

22. La FIFA se mêle de certaines choses, sur-
tout en Afrique, pour se faire des alliés. En 
Europe, c’est plus difficile. La FIFA est poli-
tisée... 

Un Mondial, c'est universel. On 
est passé du soft power à 
l’hypocrisie diplomatique. Votre 
regard... 

Pour dire au monde entier que, depuis 1930, 
c’est la première fois que ces choses arrivent. 
En 1994, aux États-Unis, tout s’était bien 
passé, même si le football n’est pas leur sport 
national. Eux ils ont le hockey, baseball, foot 
US…. Trump a tout bouleversé. Mais je le ré-
pète, la faute incombe à la FIFA. 

La sélection iranienne a fait la 
navette entre deux pays 
différents. Trouvez-vous ça 
normal ? N'assistons-nous pas à 

un retour en arrière inquiétant 
du football mondial ? 

C’est la première fois qu’il y a 48 équipes, 
104 matchs et 170 arbitres. Attendons de voir 
les matchs de l’Iran et de l’Irak, et comment 
les arbitres se comporteront. Le match d’ou-
verture était formidable, malgré trois expul-
sions, une première ! On va voir si certaines 
équipes seront à égalité. 

Ou peut-être que la magie du 
terrain l'emportera et nous fera 
oublier ce début de Mondial 

mélancolique… 
Les Mexicains ont donné une très belle 
image, ce sont des sportifs. Le match d’ou-
verture s’est déroulé exprès à Mexico. Aux 
États-Unis, la population ne s’intéresse pas 
vraiment au football. Après 1970 et 1986, 
c’est le troisième Mondial du Mexique ! Es-
pérons qu’il n’y aura pas d’autres surprises… 
On peut s’attendre à tout de la part des États-
Unis. 

Les réseaux sociaux, aussi, 
peuvent changer la donne, non ? 

Les réseaux ont dépassé les médias tradition-
nels. Mais attendons de voir ce qui se passe 
vraiment, même si au Canada et au Mexique 
ça se passe bien. Il y a eu plusieurs modifica-
tions arbitrales. Seront-elles appliquées pour 
tout le monde ? Tout sera à l’appréciation de 
l’arbitre. 

Selon vous, que reste-t-il de 
l’esprit du jeu quand les visas et 
les douanes deviennent les 
maîtres du jeu ? 

Un joueur irakien a été interrogé 7 heures à 
l’aéroport pour une photo avec “X”. C’est une 

guerre psychologique ! Si ça continue, ce sera 
la Coupe du monde la plus catastrophique de 
l’histoire. Les stades, les spectateurs, les 
moyens… La Coupe du monde 1994, aux 
États Unis, était mille fois meilleure que celle 
de 2026. 

Parlons un peu de l’arbitrage 
local. Quel est votre bilan sur 
l’arbitrage algérien ? 

L’arbitrage parfait n’existe pas. Le plus grand 
problème, c’est la formation. Pourquoi tant de 
contestations ? Heureusement sans dégâts. 
Beaucoup de problèmes extra- arbitraux in-
fluent sur l'arbitrage. La Commission d’arbi-
trage fait des efforts, mais il faut chercher 
l’origine des contestations. Les équipes veu-
lent gagner à tout prix, elles oublient que dans 
le football, il y a un gagnant et un perdant. Il 
y a de jeunes arbitres à aider, accompagner, 
bien former. Maintenant, nous avons Ghorbal 
à la Coupe du monde. Pensons à 2030, qui 
remplacera Ghorbal et Benbraham ? Depuis 
2006, nous n’avons jamais raté un Mondial. 
La solution, c’est la formation et l’accompa-
gnement. 

Terminons avec les Verts. Après 
les deux belles victoires 
amicales, peut-on dire que les 
voyants sont au vert ? 

Oui, ils nous ont gratifiés d’un beau football, 
même si l’amical n’est pas l’officiel. Il y a des 
signes révélateurs, l’Algérie peut aller loin, 
très loin. Espérons que l’équipe soit soudée, 
sans blessure, et que les joueurs appliquent les 
consignes. La Fédération a mis tous les 
moyens : nous sommes parmi les rares pays à 
avoir un avion spécial Alger-Kansas City, 
sans escale. Maintenant, c’est aux joueurs de 
prouver leurs compétences et de faire plaisir 
aux 45 millions d’Algériens, Inch’Allah.  
Avant de finir, je souhaite bonne chance au 
trio algérien Mustapha Ghorbal, Mokrane 
Gourari et Abbes Akram Zerhouni, pour le 
match Écosse-Haïti. Inch’Allah, ils honore-
ront l’arbitrage algérien, arabe et africain ! 

H. S-

Mohamed Zekrini   
« Probablement la Coupe du monde  
la plus catastrophique de l’histoire » 
Un Mondial 2026, sous 

l’administration Trump, déjà 

marqué par des tensions 

géopolitiques inédites. Expulsion 

d'un arbitre officiel, refus de visas, 

interrogatoires de joueurs, fouilles 

de délégations… Jamais une Coupe 

du monde n’a été autant politisée, 

avant même son coup d’envoi. 

Assistons-nous à un football à deux 

vitesses ? Nous avons contacté 

l’inégalable Mohamed Zekrini, 

ancien arbitre international, 

aujourd’hui consultant très respecté 

en Algérie, celui-ci nous a "gratifié" 

de son excellente analyse, objective 

et pertinente. L’homme est d’une 

pertinence qui lui vaut tant et tant 

d’égards. Plus qu’un ex-arbitre 

international, Mohamed Zekrini est 

une référence en la matière. Son 

extrême lucidité de voir le football et 

l’arbitrage en font une des voix les 

plus écoutées du pays  

Entretien réalisé par
Hamid Si-Amed

« La FIFA n’a pas levé le petit 
doigt pour protéger l'arbitre 

somalien Omar Artan. C'est à la 
FIFA de sécuriser ses arbitres » 

« Infantino cherche ses 
intérêts personnels. L’Afrique 
a 54 voix, les pays arabes 22, 

la FIFA est politisée ! » 

« Les Mexicains ont donné une 
très belle image, c'est une 

nation de football, 
contrairement aux États-Unis » « Le problème de l’arbitrage en 

Algérie, c’est la formation et 
l’accompagnement » 

« Espérons qu’il n’y aura pas 
d’autres surprises… On peut 

s’attendre à tout de la part des 
États-Unis » 

« La Fédération a mis tous les 
moyens.  Maintenant, c’est aux 

joueurs de prouver leurs 
compétences et de faire plaisir 
aux 45 millions d’Algériens » 

« Pourquoi la FIFA interdit aux 
Russes en 2022 et laisse les 

Israéliens faire ce qu’ils veulent 
? Nous, Algériens, n’acceptons 
pas cette discrimination et cette 

injustice » 

Ancien arbitre international et consultant


